
L'Internet… Bien sûr ! Mais pas n'importe comment ! 
Surfer sur le Net fait très souvent partie de nos quotidiens, à 7 ou à 77 ans. 
L'usage de la Toile n'est pas sans conséquences. Retour sur quelques règles de base 
pour en profiter sereinement.  

Société

Le tiers-payant, 
une avancée sociale
Certains patients à faibles revenus
renoncent à des soins de base à cause
du coût. Le tiers-payant lève cette
barrière financière.  

Édito

Vésale, 
médecin de Charles Quint
Une découverte passionnante 
et ludique des pratiques médicales 
de la Renaissance. Et cela dans 
les entrailles de Bruxelles ! 

Exposition

L A  S O L I D A R I T É ,  C ’ E S T  B O N  P O U R  L A  S A N T É

La terre agricole, 
cette denrée rare 
Agriculteurs et consommateurs se
mobilisent pour garantir un maintien 
des terres et une qualité des produits.

Agriculture
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Conseils juridiques

Le principe de l’assurance protection juri-
dique est simple : payer une prime pour rece-
voir, si besoin, une information juridique, une
aide pour régler un litige à l’amiable ou le paie-
ment des frais et honoraires d'avocat ainsi que
les frais de justice. L'assureur couvre aussi bien
la valorisation des droits et l'obtention de répa-
ration, que la défense de poursuites intentées
contre son client. Il peut ainsi intervenir pour
obtenir réparation si celui-ci a été mordu par un
chien en faisant un jogging, si son carrossier a
mal réparé sa voiture ou s'il conteste le montant
de ses impôts. Il défend également contre les
poursuites pour excès de vitesse ou en cas de
conflit avec un voisin. L’étendue des cas cou-
verts dépend évidemment de la formule d’assu-
rance choisie.

Intégrée à un autre contrat
Généralement, l’assurance protection juri-
dique est une option, souscrite en complément
d’autres couvertures d’assurances, comme par
exemple l’assurance familiale (RC vie privée),
l’assurance auto ou l’assurance incendie. Dans
ce cas, la protection juridique n’intervient que
pour les litiges liés à la couverture à laquelle
elle est intégrée. Si une personne est, par exem-
ple, impliquée dans un accident de la circula-
tion, la garantie protection juridique de son as-
surance auto va intervenir si elle conteste sa
responsabilité.

Une formule étendue
L’assurance protection juridique peut égale-
ment faire l’objet d’un contrat à part indépen-
damment de toute autre couverture d’assu-
rance. Elle couvre alors quasiment tous les do-

maines dans lesquels il pourrait y avoir un li-
tige : droit familial, droit du travail, protection
du consommateur, droit fiscal, etc. Souscrite
auprès d’assureurs spécialisés, ces formules
étendues ont un prix qui varie entre 150 et 450
euros en fonction des garanties sélectionnées. 

Privilégier le règlement à l’amiable
Dès qu'il est prévenu du litige, l'assureur pro-
tection juridique va assister son client dans la
défense de ses droits. Il va, en priorité, chercher
une solution à l’amiable pour le litige. Dialogue
et négociation sont les maîtres-mots de ses ges-
tionnaires de sinistres. Un accord à l’amiable
comporte, en effet, des avantages par rapport à
une procédure judiciaire : plus rapide et moins
cher.

Libre choix de l’avocat
Si aucune solution amiable ne peut être trouvée,
l'assureur protection juridique aiguillera son
client en justice. Attention, il ne faut jamais en-
gager une action judiciaire ou certains frais sans
avoir obtenu l’autorisation de l'assureur. Une
fois le feu vert obtenu, l'assuré pourra choisir 
librement l’avocat qui le défendra. S'il n'en
connait pas, l'assureur lui en désignera un. 

Clause d’objectivité
Dans certains cas, il se peut que l'assureur pro-
tection juridique estime qu’il n’y a aucune
chance d’aboutir à une solution en faveur de
son client. Il refuse alors d’intervenir. Le
contrat donne malgré tout la possibilité de
consulter un avocat qui devra rendre un avis
neutre sur les chances de réussite. C’est la
clause d’objectivité. 

Une procédure en justice coûte beaucoup d’argent. Même en droits, il peut être ten-
tant de baisser les bras par crainte du coût de l’action ou faute de savoir vers qui se
tourner. L’assurance protection juridique peut résoudre ces problèmes.

L’avocat peut :
• soit donner raison à l'assureur et estimer que

le cas est perdu d’avance. L'assuré paiera
alors 50% de sa consultation et les 50% res-
tant seront pris en charge par la compagnie
d’assurances. Si malgré cet avis, l'assuré 
persiste et va en justice, il devra prendre en
charge les frais d'avocat. Cependant, si, au
bout du compte, il gagne son litige, l’assureur
devra payer tous les frais de justice;

• soit ne pas donner raison à l'assureur et esti-
mer que le cas est défendable. Sa consulta-
tion et tous les frais de procédure du dossier
seront pris en charge par l'assurance protec-
tion juridique.

Intervention plafonnée
Bien évidemment, comme toutes les assu-
rances, le montant de l’intervention est pla-
fonné. Le remboursement des honoraires de
l’avocat et des dépenses en justice est limité en
fonction de la nature du litige. Dans certains
contrats, l’assureur prévoit également un seuil
d’intervention. Il n’intervient alors que si le li-
tige dépasse un certain montant. Par ailleurs,
l'assureur n’interviendra pas pour les litiges
déjà en cours lors de la souscription de votre
contrat. 
Même si l’assurance protection juridique 
n’est pas obligatoire, elle peut être considérée
comme vraiment indispensable. 

// OLIVIER BEAUJEAN, ASBL DROITS QUOTIDIENS

>> Durant le mois qui suit la publication de cet
article, consultez les questions complémentaires
sur le thème abordé dans la rubrique accès libre sur
le site : www.droitsquotidiens.be
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Généralement, l’assurance

protection juridique est 

une option, souscrite en

complément d’autres 

couvertures d’assurances, 

comme par exemple 

l’assurance familiale…

Que couvre l’assurance protection juridique ?

Certains de ces droits 

et avantages sont automatiques.

Ils sont octroyés sans qu’aucune

démarche spécifique n’ait à être

entreprise. Pour d’autres, 

cela est nécessaire. Le site

Internet de la MC est une mine

d’informations.

Point info malades chroniques

Votre question
Mon médecin m’a dit que j’étais malade
chronique. Qu’est-ce que ça veut dire ?
Que dois-je faire pour obtenir une recon-
naissance et un soutien ? 

Notre réponse
L’Observatoire des maladies chroniques (1) défi-
nit la maladie chronique par sa persistance dans
le temps et parle "d'affection nécessitant des soins
de santé prolongés (plus de 6 mois)". Des listes 
reprenant les principales maladies chroniques
existent mais elles sont évolutives et par essence
toujours incomplètes. Elles ne font donc pas tou-
jours l’unanimité. 

À la recherche de davantage d’informations fia-
bles sur les maladies (symptômes, diagnostic,
etc.) ? Consultez www.mongeneraliste.be (2), la
page du site de la MC consacrée aux maladies 
et traitements (3) ou encore le portail Orphanet
dédié aux maladies rares (4). 

Droits et avantages
Il n’existe pas, en soi, une reconnaissance en tant
que malade chronique. Par contre, il existe des
droits que l’on peut obtenir à certaines condi-
tions.
- Des droits liés à une maladie particulière. Par

exemple : le forfait pour les personnes intolé-
rantes au gluten, les trajets de soins pour les
personnes diabétiques ou en insuffisance ré-
nale, les interventions pour les frais de dépla-
cements des personnes atteintes d’un cancer,
etc.

Point info malades chroniques

>> Consultez de nombreuses informations spécifiques sur www.mc.be/info.maladeschroniques.
Vous aussi, posez votre question par e-mail à info.maladeschroniques@mc.be 
Précisez vos nom, adresse légale ou numéro de registre national. Un relais vers votre mutualité régionale
pourra être organisé si nécessaire. 

Vous avez dit malade chronique ?  
- Des droits non liés à une maladie en particu-

lier. Par exemple : le statut affection chronique,
le forfait de soins, le maximum à facturer, etc. 

En outre, la Mutualité chrétienne (MC) octroie
des avantages qui concernent les malades chro-
niques : l’Hospi solidaire, l'assurance hospitali-
sation sans exclusion ni limitation de l'interven-
tion pour cause de maladie préexistante (5), le
forfait pour maladie grave ou coûteuse en cas
d’hospitalisation et pour les maladies entrainant
des frais importants (5), l’accès à des séjours 
de convalescence ou de répit adaptés ou encore
l’intervention dans les transports.

Certains de ces droits et avantages sont auto -
matiques. Ils sont octroyés sans qu’aucune dé-
marche spécifique n’ait à être entreprise. Pour
d’autres, cela est nécessaire. Le site Internet de la
MC est une mine d’informations. N’hésitez pas à
le consulter et à télécharger les fiches infos. Les
conditions d’octroi des droits et des avantages y
sont présentés. Et si vous souhaitez une informa-
tion plus personnalisée, contactez le Point info
malades chroniques, un conseiller mutualiste de
votre région ou encore les services sociaux de la
MC pour une écoute encore plus attentive.

Soutien entre pairs 
Au-delà des aides financières, il
existe une autre forme de soutien
non négligeable : les associations qui
regroupent des personnes malades
chroniques. Que ces associations
soient généralistes, comme Altéo (6),
ou dédiées à une affection particu-
lière, comme le sont la Société belge
de la cœliaquie, l’Association belge
du diabète, la Ligue en faveur des in-
suffisants rénaux ou encore la Fon-
dation contre le cancer (7), elles of-
frent des lieux de partage et de soli-
darité appréciables : groupes de pa-
roles, forum en ligne, publications,
journées d’étude, services de trans-
port, etc. Des initiatives qui appor-
tent du réconfort lorsque la chroni-
cité et la lourdeur d’une maladie rendent la vie
plus compliquée. 

// POINT INFO MALADES CHRONIQUES

(1) Organe de concertation situé au sein de l’Inami et
composé d’associations de patients et des mutualités
(2) Site Internet géré par la SSMG, Société scienti-
fique de médecine générale
(3) www.mc.be/maladies-traitements (4) www.orpha.net Portail de référence sur les mala-

dies rares et les médicaments orphelins, géré par
l’Inserm français, Institut national de la santé et de
la recherche médicale.
(5) Pour les membres en ordre de cotisation de 
l’assurance complémentaire.
(6) Mouvement social de personnes malades, 
valides et handicapées • www.alteo-asbl.be
(7) www.sbc-asbl.be • www.diabete-abd.be •
www.lir-lni.be • www.cancer.be.
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"Phil chez le dentiste" 
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A C T U A L I T É

Le piéton qui omet de regarder avant de traverser, parce qu'il a les yeux rivés sur
son smartphone, ou dans son bouquin. L'automobiliste qui chipote sur son télé-
phone en même temps qu'il conduit… La sécurité routière a fort à faire avec nos
distractions. Et elle n'est pas la seule. Tant l'Homme moderne est "dispersé". Cette
tare ne serait pas toujours si invalidante qu'on ne pourrait le penser. À certaines
conditions, selon des scientifiques.

Sur de nombreux terrains, on guerroie avec la dis-
traction. L'éducation réclame de la concentration
et s'inquiète du diagnostic récurrent de TDAH pour
trouble de déficit de l'attention et hyperactivité.
Des médicaments entendent d'ailleurs combattre
ce problème. Quant à notre bien-être général, il
pâtirait de l'affairement quotidien qui nous sub-
merge. On ne compte plus les méthodes pour se
recentrer, se relaxer, se poser. Et que dire de nos
cerveaux bombardés d'informations, de nos com-
portements de zappeur qui ont le don de susciter
la critique chez certains, et de captiver les prati-
ciens du marketing, dans leur souci de
suivre la manière dont notre attention
se fixe pour nous faire acheter. Se-
rions-nous pris dans un tourbillon ?

Une ressource très courtisée

Le sentiment d'être submergé ne date
pas d'hier. À la Renaissance déjà, ob-
serve le professeur de littérature Yves
Citton (1), la profusion inédite de livres
faisait craindre la dispersion. Mais
c'est avec l'essor du capitalisme indus-
triel et avec l'apparition des mass me-
dia que l'attention devient un enjeu primordial. Il
s'agit alors de la contrôler. Que ce soit l'attention
des travailleurs sur les chaînes de montage. Que
ce soit l'attention des consommateurs pour les
pousser à l'achat. Aujourd'hui, "avec la numérisa-
tion de l'attention, on passe à un niveau encore su-
périeur", explique ce spécialiste de l'attention.
Les géants du Net – tels le moteur de recherche
Google – fonctionnent avec des algorithmes qui vi-
sent à focaliser notre attention, à la diriger. Consi-
dérée comme une ressource rare, elle est en effet
captée et orientée par ces opérateurs Internet,
puis revendue aux annonceurs. 

Une atmosphère à se réapproprier

Comment réagir ? Il s'agirait moins de préserver
notre concentration que de construire des objets
communs d'attention loin des logiques commer-

ciales qui focalisent, voire qui abrutissent. Selon,
l'anthropologue de nos vies contemporaines, Ste-
fana Broadbent, "le problème n’est pas tant l’atten-
tion que l’objet de l’attention. On dit que les gens
gaspillent leur attention, mais la question est plutôt
de savoir ce sur quoi ils la gaspillent" (2).

L'exploitation de notre attention comme une mar-
chandise ne laisse en effet pas tout le monde in-
différent. Çà et là, les réactions se font jour (3). Et
Yves Citton n'est pas en reste. Dans un plaidoyer
pour une écologie de l'attention, il engage à agir

pour se réapproprier collectivement la
précieuse ressource. Comment ? Non
pas en considérant qu'il n'y aurait de
salut que dans la concentration et
dans l'absence de dispersion. Mais en
reconfigurant les environnements -
notamment médiatiques - qui condi-
tionneront nos attentions de demain.
Et le champ d'actions est vaste : il va
de la militance pour limiter la publicité,
à l'adoption d'attitudes d'écoute et de
respect mutuels dans les salles de
classe ou les réunions de travail, dans
les rencontres politiques, etc.

Les vertus de la dispersion

Finalement, il n'y aurait pas d'un côté la "bonne"
attention concentrée et, de l'autre, la "mauvaise"
dispersion distraite. C'est en tout cas le point de
vue de Yves Citton. Il conseille à la fois d'aména-
ger dans notre quotidien des "vacuoles de si-
lence", moments dans lesquels nous pourrions dé-
velopper ce que nous aurions à dire; à la fois
d'adopter des stratégies de dispersion. C'est-à-
dire de permettre au hasard et à l'intuition de
trouver ce que nous ne cherchons pas nécessaire-
ment. De cette manière, nous nous connectons à
d'autres points de vue, nous élargissons et nuan-
çons notre compréhension du monde.

// CATHERINE DALOZE
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(1) Entre autres auteur du livre: Pour une écologie de l'attention, éd. Seuil, 2014.
(2) Avec Yves Citton, elle participait ce mardi 19 mai à la séance inaugurale d'un cycle de conférences autour du thème 

"Écologie de l'attention : vivre dans un monde hyperconnecté", organisé par le Centre de recherche information droit 
et société (Crids) de l'Université de Namur • Infos: attention@unamur.be 

(3) Voir dossier du magazine Philosophie, "Où avez-vous la tête?", avril 2015 • www.philomag.com 

FINALEMENT, 

IL N'Y AURAIT 

PAS D'UN CÔTÉ 

LA "BONNE"

ATTENTION

CONCENTRÉE ET, 

DE L'AUTRE, 

LA "MAUVAISE"

DISPERSION 

DISTRAITE. 

L'art de la dispersion
À suivre

Santé dentaire 

Quel est le moment idéal de la
première visite chez le dentiste
et quelle sera la régularité
des visites suivantes ? Quel -
le hygiène et quelle atten-
tion apporter aux dents de
lait? À quels remboursements des soins
dentaires ai-je droit pour mon enfant?
Un sondage réalisé par Infor Santé, le
service de promotion de la santé de la
Mutualité chrétienne (MC), auprès
de parents d’enfants de 3 à 6 ans
a montré que ceux-ci étaient de-
mandeurs d'informations autour de ces
différentes questions.

Pour y répondre, Infor Santé a créé un petit si-
gnet très coloré à l’effigie de Zoé, reprenant ces
trois messages-clés et renvoyant vers le site
www.mc.be/dento où se trouvent près de 
40 articles sur la santé dentaire à tous les âges,
et toutes les informations utiles sur les assu-
rances dentaires de la MC. Les conseils qui y fi-
gurent: dès l'âge de 3 ans, prévoir une visite
chez le dentiste 2 fois par an; dès l'apparition
des dents de lait, pratiquer un brossage des
dents 2 fois par jour. Et bon à savoir: les visites

Chez le pédiatre ou chez le dentiste           

Sous la forme d’un abécédaire, un livret propose à l’en-
fant, dès l’âge de 7 ans, de découvrir des nouveaux
mots en lien avec l’univers du dentiste, ainsi que des
jeux, devinettes, bricolages et coloriages. L’enfant peut s’y
plonger au gré de ses envies, lire les informations avec ses pa-
rents et jouer en famille. De plus, le jeu de l’oie "Phil chez le
dentiste" permet lui aussi d’apprendre en s’amusant.
Toutes les réponses aux questions du jeu se trouvent
dans le livret. 

Vous êtes parent ou grand-parent ? Demandez gratuitement
le livret et le jeu de l’oie "Phil chez le dentiste" au centre d’ap-
pels gratuits de la MC : 0800 10 9 8 7.

Vous êtes enseignant ? Découvrez le dossier pédagogique en ligne, des ques-
tions et défis supplémentaires pour une utilisation pédagogique du jeu de l’oie, et
commandez des exemplaires du livret pour toute la classe surwww.mc.be/phil.

Livret 

de jeux et 

jeu 

de l'oie

chez un dentiste sont 100% rem-
boursées jusqu'à 18 ans.

Infor Santé a choisi de diffu-
ser le signet  dans les cabinets

et salles d’attente des pédiatres
et des services pédiatriques hospita-
liers, des maisons médicales, ainsi que
dans des crèches, endroits où se ren-
dent régulièrement les jeunes parents.
Le signet peut être rangé par exemple
dans le carnet de santé de l’enfant,
comme un rappel régulier des bons

gestes à avoir pour une bonne santé dentaire.

Un autre outil récent d’Infor Santé, diffusé uni-
quement par les dentistes cette fois, se présente
sous la forme d’un diplôme à colorier, que
ceux-ci remettront à leurs petits patients pour
les féliciter et les encourager à revenir à la pro-
chaine consultation.

// INFOR SANTÉ

Avoir une bonne santé bucco-dentaire est fondamental, et ce dès l’apparition des
toutes premières dents de lait. C’est pourquoi, Zoé, âgée de 3 ans, accompagne son
grand frère Phil (voir encadré)  pour permettre aux parents d’enfants de 3 à 6 ans, de
découvrir la réponse à toutes les questions qu’ils se posent sur la santé bucco-den-
taire des tout petits.

Astuce
de la quinzaine

Aujourd’hui, avant de réaliser une tâche qui vous stresse 
(au travail ou à la maison), imaginez-vous en train  
de la réussir, posez un regard encourageant et positif  
sur vous-même avant même de commencer la tâche.

Vous souhaitez plus d’infos sur ce vaste sujet qu’est l’estime de soi ? 
Découvrez sur www.jepenseaussiàmoi.be la parole d’un expert ainsi que des exercices 
pratiques pour vous aider à améliorer la confiance en vous.  

Avoir confiance en soi

jepenseaussiàmoi.be

Je pense aussi à moi

La rubrique ‘‘Astuce de la quinzaine’’ est votre nouveau rendez-vous "Bien-être", proposée
dans chaque numéro d’En Marche ! S’entraîner au bonheur, profiter du moment présent ou
encore apprendre à se connaître sont quelques-unes des astuces que vous pouvez également
retrouver sur le site www.jepenseaussiàmoi.be.



Dr Crismer (gauche) et ses
collaborateurs du glem reçoivent 
le Quality award des mains de 
M. Creemers, président de la CNPQ 

en bref

> Insomnies

Une vidéo représentant une rivière
s'écoulant sous un pont de bois au milieu
d'une forêt aurait permis à des millions
d'insomniaques de retrouver le sommeil
à travers le monde. Un phénomène qui
étonne l'auteur, Johnnie Lawson, qui a
réalisé cette vidéo de huit heures sur la
rivière Bonet, située dans le nord-ouest
de l'Irlande. Il souhaitait simplement
réaliser une vidéo de relaxation. Au-
jourd'hui, elle a été visionnée par plus 
de 7 millions d'internautes à travers le
monde, du Brésil à Pékin, en passant par
le Royaume-Uni. Les commentateurs qui
l'ont visionnée expliquent que cette vi-
déo a enfin apaisé leurs nuits. Plusieurs
hôpitaux londoniens utilisent même
cette vidéo dans le cadre de recherches
cliniques pour le traitement de troubles
post-traumatiques chez certains pa-
tients dans les unités de soins intensifs. 
Infos : sur Youtube, cherchez 
"Johnnie Lawson, relax 8 hours". 

> Technologies et maladies 

Dans son édition du 9 mai, le quotidien
L'Écho publie "L'Avant-garde", un supplé-
ment expliquant quels peuvent être les
apports de la technologie (belge) par
rapport aux "maladies du siècle" : le can-
cer, les maladies cardio-vasculaires, l'en-
dométriose, le diabète, la sclérose en
plaques, l'apnée du sommeil, les patholo-
gies osseuses, le glaucome, la maladie
d'Alzheimer et les troubles de l'attention
(hyperactivité de l'enfant). Certains arti-
cles sont consultables en ligne. 
Infos : www.lecho.be/dossier/maladies_du_siecle

> Enseignement

"L'École, institution clé des sociétés mo-
dernes, est profondément interrogée 
depuis le passage de la modernité à une 
société aux contours incertains. La forme
d'éducation qu'elle promeut paraît obso-
lète. L'idée d'une École commune à tous
ne fait même plus consensus." Sur ces
constats, Bernard Delvaux, sociologue
et chercheur au Groupe de recherche 
interdisciplinaire sur la socialisation,
l’éducation et la formation de l'UCL,
considère que l'urgence est de réfléchir
à l'élaboration d'un système éducatif
nouveau. L'ouvrage Une tout autre école
est un pas dans cette direction. Ce livre
de 80 pages est vendu 10 euros (+ 5 eu-
ros de frais de port hors Belgique).
Infos : info-girsef@uclouvain.be 

> Illustration

Les dessins signés Pavé, pseudonyme de
Patrick Verhaegen, sont compilés dans un
ouvrage édité à compte d'auteur à 100
exemplaires. 80 dessins aux lignes lé-
gères et aux thématiques interpellantes :
santé, couple, environnement… Façon
dessin de presse, Pavé se fait l'écho de
ce que parcourt son auteur, tantôt médi-
tant, tantôt souffrant, tantôt souriant…
Toujours aimant, toujours vivant. Le livre
Mes dessins (médecine) peut être
acheté au prix de 15 euros. 
Infos : www.pavesurle.net 

É C H O S
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Le Médoc,     
un objet sans histoire ?

Le Conseil national de promotion de la qualité (CNPQ), soutenu par
l'Inami, décernait il y a peu son prix de la qualité. Cette année, parmi
d'autres lauréats, le dépistage du risque cardiovasculaire initié par un
groupe de soignants liégeois a séduit le jury. 

Détecter  
le risque cardiovasculaire

L'Autre "lieu" s'intéresse aux liens en-
tre la santé mentale et la société. L'as-
sociation propose différentes for-
mules d'accueil et de soutien afin de
permettre aux personnes qui le dési-
rent de vivre hors des structures thé-
rapeutiques tout en bénéficiant de
certains filets de sécurité. En discu-
tant avec celles-ci, les collaborateurs
ont pointé un problème récurrent :
lorsqu'une personne ne se sent pas à
l'aise avec sa médication, elle se
rend chez son psychiatre qui revoit le
dosage, parfois à la hausse. Et cette
révision engendre des effets secon-
daires -plus ou moins graves - qui
sont parfois difficiles à gérer. La cam-
pagne d'information et de sensibili-

sation est ainsi destinée à la fois aux
médecins et aux patients. L'idée est
d'encourager à chercher ensemble la
juste dose de médicament, celle qui
permet à la fois de jouir d'une bonne
qualité de vie et de bien fonctionner
en société. Autres publics visés : les
firmes pharmaceutiques et le monde
politique. Ceux-ci doivent soutenir la
production de molécules fiables et
prescriptibles à long terme. La cam-
pagne se décline en deux temps. Une
première phase ludique qui a pris la
forme d'un ouvrage dans lequel dix
collectifs artistiques ont traité le su-
jet, en roman photo ou en BD. À tra-
vers ces productions, le message est
que, si le médicament est souvent

nécessaire et important, 
il y a d'autres choses qui
peuvent faire soin pour
une personne. En paral-
lèle, l'Autre "lieu" propose
tout une série d'activités
autour du médicament :
visite du jardin médicinal
du musée de la maison
Érasme, sé an ce de "voy -
ance révélatri ce", prépara-
tion de potions… Dans un
second temps, l'ASBL or-
ganisera des conférences
et des projections de films
autour du thème de l'in-
dustrie pharmaceutique.

// ET

Les maladies cardiovasculaires sont 
la première cause de décès dans le
monde. Le risque de développer ces
maladies peut être facilement évalué
lors d'une simple visite chez le mé -
decin généraliste. C'est le postulat 
de la recherche-action portée par un
groupe local d'évaluation médicale
(glem) à Liège.
Durant six mois, sept médecins et
leurs équipes ont systématiquement
dépisté le risque cardiovasculaire au-
près de leurs patients de 45 à 74 ans.
L'exercice s'appuie sur le score de Fra-
mingham qui tient compte d'indica-
teurs tels le sexe, l'âge, le taux de cho-
lestérol, le diabète, le tabagisme… 
"La démarche a été relativement bien 
perçue par le public et les équipes de 
soignants, raconte le docteur Crismer,
l'initiateur du projet. Le test est simple
et peu toxique, puisqu’il se base sur
l’ana mnèse, le contrôle de la pression
artérielle et parfois une prise de sang." 
Six mois plus tard, des résultats en-
courageants… Le pourcentage de pa-
tients pour qui on a abordé le risque
cardiovasculaire au cours des trois
dernières années est passé en 6 mois
de 26 à 44%. À noter que 23% des pa-

tients dépistés avaient un score équi-
valent ou supérieur à l'indice maxi-
mal, d'où l'importance d'aborder la
question ! Il en ressort une motivation
pour approfondir cette démarche, la
reproduire pour d'autres thématiques
de santé et y impliquer les autres soi-
gnants de première ligne. Une expé-
rience positive donc, aussi pour l'en-
thousiasme et l'esprit de défi témoi-
gné par les participants du corps mé-
dical. 
Ceux-ci se verront gratifier d'une
somme de 5.000 euros par l'Inami.
Qu'en feront-ils ? "Cet argent pourrait
être consacré à la formation des mem-
bres du glem", répond André Crismer,
qui souligne un autre point positif :
"Cette expérience permet de reconnaî-
tre la pertinence d'une recherche menée
par les médecins généralistes. Trop sou-
vent, la médecine générale et la pre-
mière ligne sont les parents pauvres de
la recherche dans les soins de santé." 

// MaC

L'ASBL L'Autre "lieu" lance une campagne de sensibilisation axée sur
les médicaments. Objectif ? Appeler à une attitude responsable face à
la prescription et à la consommation de ceux-ci. Dix collectifs ont été
invités à mettre en scène et en images le monde du médicament. Le ré-
sultat a été publié dans un catalogue.

>> Plus d'infos : L'Autre
"lieu" rue Marie-Thérèse 61
à 1210 Bruxelles •
www.autrelieu.be •
autrelieu@edpnet.be •
02/230.62.60
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Bébés :      
tous à la maison !

Les critiques et les inquiétudes ne
cessent de pleuvoir sur l’intention
gouvernementale de réduire d'un
demi-jour l'intervention de la sécu-
rité sociale dans l'hospitalisation
après un accouchement. Certes,
lorsqu'il n'y a aucune complication,
la durée de séjour hospitalier après
un accouchement dépasse quatre
jours en Belgique, ce qui nous place
au-delà de la moyenne (trois jours)
des pays de l'OCDE (1). Les acteurs
concernés - médecins, sages-fem -
mes, associations de patients, etc. -
sont donc généralement bien
conscients que notre pays ne peut
échapper à la tendance internatio-
nale consistant à voir les femmes
quitter plus tôt l'hôpital avec leur
tout jeune enfant. 

Mais il y a la manière ! Ainsi, le Cen-
tre fédéral d'expertise des soins de
santé (KCE), dont le rôle consiste à
donner des avis éclairés au gouver-
nement en matière de santé, n'es-

Pousser les mamans et leur bébé à rentrer plus vite au domicile après
la maternité : pourquoi pas… Encore faut-il que le séjour à l'hôpital
soit remplacé par une autre formule de protection tout aussi efficace
pour la mère et son enfant. Et qu'il ne s'agisse pas d'une stricte logique
budgétaire. Là, ça coince…
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time "tout à fait envisageable" des sé-
jours de moins de trois jours qu' à
deux conditions : que la femme y soit
préparée dès la grossesse et que les
soins fassent l'objet d'une grande
continuité dès la sortie de la mater-
nité. Cela passe notamment par le
dépistage des maladies congénitales
et par une revalorisation de la pro-
fession de sage-femme. Le KCE sug-
gère de développer une "assistance
maternelle à domicile", telle qu'elle
existe déjà en Flandre où elle est par-
tiellement remboursée. Celle-ci ne
porte pas sur les soins médicaux,
mais sur le travail ménager, les soins
du bébé, la garde des enfants, les
soins d'hygiène, etc. "De retour pré-
cocement à domicile, la femme doit
alors reprendre ses charges familiales
habituelles. Le risque de dépression
post-partum va augmenter" s'in-
quiète, comme en écho, le Conseil
pour l'égalité des chances entre
hommes et femmes. Qui, par ail-
leurs, voit dans ce retour anticipé

une forme de "privatisation fami-
liale" de coûts jusqu'ici assumés par
la sécurité sociale. Et de craindre que
chaque naissance se traduise par
une aggravation du risque de pau-
vreté.

Le Conseil s'inquiète aussi de voir
mise à mal, par la mesure gouverne-
mentale, la détection des cas de vio-
lence intra familiale liée à la gros-
sesse. "Les prestataires de soins à l'hô-
pital sont irremplaçables dans cette
prévention. L'accompagnement à do-
micile [au contraire] permet plus diffi-

cilement d'aider les mères en détresse
qui iront parfois jusqu'à cacher les vio-
lences subies par peur des représail -
les." Certes, la ministre concernée,
Maggie de Block, s'est montrée sensi-
ble à ces critiques. Mais, fort de son
expérience en matière de désinstitu-
tionalisation (réduction du nombre
de lits d'hôpitaux au profit de l'aide 
et des soins à domicile), le Conseil
craint que cette sensibilité se réduise à
"d'é va nescentes promesses"…

// PhL
(1) Organisation de coopération et de dé-
veloppement économiques.
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S O C I É T É

Qu’il est tentant de se prélasser au soleil dès que celui-ci revient nous caresser de ses doux rayons. Mais
attention, à la différence du chat, votre peau est nettement moins bien protégée.  Pour profiter du soleil
en toute sécurité, prenez quelques précautions.

L'été n'est pas encore là et pourtant
le soleil est bien présent. Et même s’il
ne chauffe pas trop, ses rayons UV
sont en pleine action. L'occasion est
trop belle d'avoir déjà une peau bien
bronzée afin de ne pas débarquer
blanc comme un yaourt sur les pla -
ges estivales. Mais saviez-vous que le
bronzage est juste un mécanisme de
défense de la peau pour se protéger
des effets nocifs des UV? Que chaque
coup de soleil augmente le risque de
développer un cancer de la peau à
long terme, en particulier chez l'en-
fant? Il ne faut pas pour autant rester
calfeutré chez soi. Le soleil aide notre
corps à produire de la vitamine D, 
indispensable à nos os et nos dents.
Elle renforce leur résistance et peut
jouer un rôle préventif par rapport
aux fractures et à l'ostéoporose. Une
exposition d’une demi-heure par
jour, visage et mains non couverts,

Exposez-vous aux UV 
avec modération

permet habituellement de fabriquer
une quantité suffisante de vitamine
D. Combinez le tout avec une alimen-
tation équilibrée et vous aurez déjà
moins de soucis à vous faire.

Indispensables 
précautions

Pour éviter les affres des
coups de soleil et les nuits
sans sommeil, il faut res-
pecter quelques consignes
de base. Et les enseigner
aux enfants, car les rayons
UV traversent facilement
leur peau mince et fragile.
Apprenez-leur le B.A.-BA de la pro-
tection solaire, que ce soit en va-
cances, à l'école, à la maison, ou à la
plaine de jeux. Tout d'abord, il faut
penser à se prémunir du soleil bien
avant l'été. Le conseil vaut en parti-
culier pour les personnes qui ont la
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Prévention

Les surfaces agricoles sont de plus en plus chères et inaccessibles.
Des agriculteurs et des consommateurs s'unissent pour garantir le
maintien - et même la promotion - d'une autre forme d'agriculture.
Tout profit pour nos assiettes et les liens sociaux.

Terres, terres!

Agriculture

peau claire. C'est au retour de la belle
saison que la peau est plus sensible
au soleil. Elle n'a pas encore eu le
temps de s'habituer à ses rayons. 
Au plus fort de l'été, il faut limiter le

temps passé au soleil. Et en
cas de fortes chaleurs, res-
tez à l'ombre, surtout entre
12h et 15h, période où le
rayonnement UV est le
plus fort. Portez chapeau,
casquette, lunettes de 
so leil et T-shirt à longues
manches. Quant à la crè -
me solaire, n'hésitez pas à
vous en tartiner toutes les

deux heures - ou après avoir nagé -,
en privilégiant l'indice de protection
le plus élevé (les crèmes solaires pour
enfants sont souvent les plus effi-
caces). Enfin, bannissez les bancs so-
laires.

Les dangers des bancs solaires
Hé oui! De nombreux Belges recou-
rent au banc solaire pour "préparer"
leur peau à l'été. Plus d'un million
l'ont utilisé au moins une fois en 2013
sans savoir que, comme le signale la
Fondation contre le cancer, "le spec-
tre lumineux des UV émis par les
bancs solaires cause des dégâts irré-
parables à l'ADN". Il est d'ailleurs in-
terdit au moins de 18 ans. Et la Fon-
dation tape sur le clou : "Les effets
cancérigènes de ces appareils sont
[pourtant] irréfutables. L’OMS [Orga-
nisation mondiale de la santé] les
classe dans la même catégorie que le
tabac ou l’amiante, celle des cancéri-
gènes avérés." D'autres chiffres font

froid dans le dos, comme celui qui
précise que "toute personne ayant re-
cours au banc solaire avant l'âge de 35
ans, court 75% de risque de cancer en
plus". Ajoutez à cela l'augmentation
annuelle de 13% de nouveaux cas de
cancer de la peau en Belgique - can-
cer causé dans 90% des cas par une
exposition excessive aux UV - et vous
n'aurez certainement pas envie de
faire partie de ces statistiques… 
Aussi, respectez les conseils de base
en matière de protection solaire. Pas
d'exposition prolongée et n'hésitez
pas à abuser de crème solaire. On
n'est jamais trop prudent…

// BAUDOUIN MASSART
Infos : http://www.cancer.be/soleil-et-uv

"LE SPECTRE

LUMINEUX DES UV

ÉMIS PAR LES

BANCS SOLAIRES

CAUSE DES DÉGÂTS

IRRÉPARABLES 

À L'ADN".

Les fermetures d'entreprises, de par
leur brutalité, font toujours grand
bruit. Mais il est un autre secteur qui
bat de l'aile depuis longtemps sans
que cette lente hémorragie émeuve
outre mesure. Chaque se-
maine, depuis trente ans,
la Wallonie perd en moy -
enne 13 fermes et 18 fer-
miers. Au total, le nombre
de fermes est passé pen-
dant cette période de
38.000 (1980) à près de
15.000 aujourd'hui. Cette
perte s'est faite au profit de
la concentration des ex-
ploitations agricoles: celles-ci sont
toujours plus grandes, plus mécani-
sées, plus modernes au détriment de
la main d'œuvre employée. À tel point
qu'éleveurs et fermiers ne représen-

tent plus chez nous, aujourd'hui,
qu'1,4 % de la population. Lié au pre-
mier, un autre phénomène se fait jour:
le prix des terres agricoles flambe. Il
n'est plus rare, aujourd'hui, d'en voir

partir au prix de 25.000 eu-
ros l'hectare.  
Face à cette spirale, de plus
en plus d'agriculteurs jet-
tent le gant: impossible
d'acquérir des terres, donc
d'assurer la reprise. Certes,
dans nos régions, la plupart
des fermiers (70% des su-
perficies) ne sont pas pro-
priétaires et louent leurs

terres. Mais, au fil du temps, la législa-
tion sur le bail à ferme, censée proté-
ger la pérennité de leur exploitation,
s'est progressivement retournée
contre ces agriculteurs locataires. En

effet, les propriétaires de terres font
tout ce qui est possible pour éviter ce
régime qu'ils jugent trop contraignant.
Dès qu'une occasion se présente, ils
les louent plutôt à des éleveurs de che-
vaux ou à des planteurs de sapins qui
en offrent un meilleur prix; ou tentent
de les faire sortir de leur affectation
agricole au profit d'une destination
plus rémunératrice : habitat, zone in-
dustrielle... ; ou encore les confient par
convention annuelle à des entreprises
spécialisées dans la gestion agricole.
Les entreprises, par leur taille et leur
philosophie, n'ont pas grand-chose en
commun avec l'agriculture familiale
ou de proximité qui, aujourd'hui en-
core, caractérise la Wallonie.

Innovation sociale
Pour lutter contre cette évolution, des
agriculteurs et des consommateurs
s'unissent dans des coopératives et
mettent leurs moyens en commun. Ils
tentent ainsi de racheter le peu de
terres agricoles disponibles pour les
confier à des agriculteurs triés selon

certains critères. Créée 
en 2012, Terre-en-vue est
l'une de ces initiatives,
bien décidée à concrétiser
le souhait grandissant des
consommateurs de favori-
ser une alimentation plus
saine, plus proche et plus
durable. "Notre coopéra-
tive vise à libérer un maximum de
terres agricoles de la spéculation fon-
cière, confie Zoé Gallez, chargée de
mission à l'association. Après les avoir
rachetées, nous en confions l'exploi -
tation à des agriculteurs s'inscrivant
dans une certaine tradition paysanne
privilégiant les circuits courts, les
ventes à la ferme, l'intégration dans
des réseaux locaux. C'est une façon de
relocaliser l'économie agricole, loin
d'une agriculture industrielle."
À ce jour, la somme rassemblée par
les 500 coopérateurs de Terre-en-vue
a permis de racheter 21 hectares au
profit de trois exploitations. Une
goutte d'eau dans l'océan des 750.000
hectares agricoles en Wallonie... Mais
d'autres projets sont en cours, dont
l'un vise à aider une exploitation lai-
tière et fromagère en biodynamie (1)
menacée de disparition à Mettet, et
l'autre à aider deux maraîchers bios
expérimentés à pérenniser leurs acti-
vités. "Le bail à ferme ne permettant
pas à ce stade d'imposer certains cri-
tères aux exploitants, il a fallu innover
sur le plan juridique: nous avons inté-
gré dans l'acte de propriété une 'servi-
tude environnementale' basée sur plu-
sieurs principes issus de l'agro-écolo-
gie: autonomie énergétique de l'ex -
ploitation, maintien de la fertilité du 
sol à long terme, encouragement à la 
cohésion sociale, etc."

Création d'emplois
Des initiatives comme celles-là ont le
vent en poupe. Elles sont à la fois
modestes et ambitieuses. Modestes
au regard des moyens disponibles 
et des terres réellement sous traites 

à la spéculation. Ambi-
tieuses car elles contri-
buent à faire fléchir le mo-
dèle agricole dominant
vers des pratiques plus
durables, c'est-à-dire res-
pectueuses de la santé et
de l'environnement, éco-
nomiquement viables et

créatrices d'emplois. Récemment
consacré Docteur Honoris Causa par
l'Université catholique de Louvain
(UCL), l'Américain Miguel Altieri,
l'un des "papes" de l'agroécologie
moderne, en visite en Belgique, di-
sait au journal Le Soir (2) son espoir
de voir cette forme d'agriculture
(nullement réservée aux pays du
Sud) constituer de très intéressants
gisements d'emplois, notamment ur-
bains. Ce type d'initiative a aussi le
mérite de prendre au mot le monde
politique wallon, qui fait de l'agricul-
ture familiale son laïus et son credo.
Et cela, à un moment peu anodin:
depuis la dernière réforme de l'État,
le bail à ferme relève des compé-
tences régionales. Alliée à d'autres
mesures (création d'une banque fon-
cière, etc), sa refonte en profondeur
pourrait aboutir  à un système plus
souple, libérant davantage de terres
au profit d'activités agricoles respec-
tueuses des hom mes et de leur envi-
ronnement.

// PHILIPPE LAMOTTE

>> Plus d'infos: www.terre-en-vue.be 
• 0496/68.28.02 (ou 62). L'accès 
à la terre en Wallonie a récemment fait
l'objet de 7 rencontres citoyennes
organisées par Nature et Progrès
(081/30.36.90), dont le résumé sera
publié fin de ce mois sur le site
www.agriculture-natpro.be.

(1) Système de production agricole pro -
che du bio mais attachant une impor-
tance particulière aux cycles lunaires et
des planètes.
(2) Le Soir, 8 avril 2015.
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Numérique

Que l'on ait 7 ou 77 ans, Internet fait aujourd'hui incontestablement partie du quotidien. Se renseigner
sur un horaire de train, réserver des vacances, entretenir du lien amical, partager des données person-
nelles, consommer de la  musique ou du cinéma... Les usages sont multiples et nécessitent que chaque
acte posé sur la Toile le soit en toute connaissance de cause.  Anne-Claire Orban est formatrice à l'ASBL
Média animation (1). Elle revient sur quelques règles de base et l'état d'esprit de l'internaute afin d'en
profiter pleinement et sereinement. 

Un usage responsable de l'Internet

En Marche : Internet, cette Toile de
tous les dangers… Vous prônez
plus de nuances, et préférez parler
de surf en toute responsabilité
plutôt qu'en toute sécurité.
Anne-Claire Orban : Il ne faut pas se
barrer la route! Internet est un mer-
veilleux terrain d'exploration. Et ex-
plorer comporte parfois des risques.
Quand on en est conscient, on agit 
en fonction. Et, finalement, agir sur 
Internet, c'est comme agir dans la vie
quotidienne. Il s'agit aussi d'une
question d'intuition. Il y a
des choses qu'on ne fait
pas dans "la vraie vie",
pourquoi agir autre-
ment sur la Toile ? Les
règles de notre vie "de
tous les jours" font écho
sur Internet. Dans la rue,
on ne va pas donner son
numéro de carte de crédit au
premier venu. Lorsqu'on croise un
service qui nous demande notre nu-
méro de compte, il faut bien com-
prendre quel usage ce service va en
faire et dans quel environnement on
se trouve.

EM : le point névralgique est donc
de savoir où on est sur le Net. Com-
ment y voir clair ?
ACO : Lorsque vous rencontrez une
personne pour la première fois, vous
lui posez, de manière naturelle, tout
une série de questions de manière à
mieux la connaître. Faites la même
chose avec les sites que vous consul-
tez ! Quel est ce réseau social ? Com-
ment fonctionne ce site de partage de
documents ? Quels sont ses inten-

tions envers moi ? Observez, regar-
dez comment les autres uti -

lisateurs interagissent, 
et décidez ensuite de ce
que vous avez envie de
faire et de communi-
quer sur cet espace. Ce -

la se joue aussi dans les
discussions offline. On

peut parfois penser que ce
qu'on fait sur le Net n'existe que

sur le Net. C'est faux! Les mon des réel
et virtuel sont perméables à n'en plus
finir. Il ne faut pas les voir de façon
distincte. Par contre, ils ont des logi -
ques différentes. Et il faut compren-
dre les logiques de chacun.

EM : Des exemples ?
ACO : Sur les réseaux sociaux, il ne
faut pas hésiter à bien utiliser les pa-
ramètres qui permettent de consti-
tuer des listes de contacts. Cela don -
ne la possibilité de décider : qui a 
accès à quoi sur le profil ? Il est éga -
lement très utile de vérifier réguli- è -
rement que les règles et les paramè-
tres de confidentialité de son propre
compte n'ont pas changé. Il suffit
parfois d'utiliser une nouvelle appli-
cation pour que ces paramètres
soient modifiés. Concernant le télé-

Derniers conseils, pour la route 

• Lorsque vous n'utilisez plus certains services en ligne, supprimez vos
comptes d'utilisateurs ;

• Effacez bien vos données lorsque vous remplacez votre machine ou votre
smartphone ;

• Il est préférable de réencoder vos données bancaires chaque fois que vous
effectuez un paiement en ligne plutôt que de les enregistrer de manière au-
tomatique ;

• Evitez de consulter vos comptes bancaires ou d'effectuer des paiements
lorsque vous utilisez un wi-fi partagé, par exemple dans un lieu public ;

• N'oubliez pas que les règles d'achats sont liées aux droits des consomma-
teurs. Ces droits sont aussi valables sur le Net. Sur un site de vente en ligne,
vous devez pouvoir repérer facilement un service à la clientèle et des don-
nées de contact concrètes.

Lorsqu'un 
service nous 

demande notre numéro 
de compte, il faut bien

comprendre quel 
usage ce service 

va en faire …
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chargement, outre l'aspect juridique,
il ne faut pas oublier que l'on télé-
charge sur la machine une boîte
noire avec un ensemble de contenus,
dont certains ne sont pas désirés (pu-
blicités, images, virus…). Toutes ces
boîtes noires ne sont pas mauvaises,
loin de là, mais il faut être conscient
des risques. Et, également, ne pas
oublier qui est le cerveau.

EM : Vous abordez ici le rapport à
la machine.
ACO : C'est un problème qui ne
concerne pas les plus jeunes d'entre
nous. Par contre, certains seniors ont
tendance à penser qu'ils ne sont pas
maîtres de leur ordinateur. Une illus-
tration: les mises à jour des logiciels.
Elles nous sont proposées régulière-
ment. Les mises à jour techniques
sont intéressantes pour éviter l'obso-
lescence du logiciel. Mais il y a égale-
ment de nombreuses mises à jour
commerciales qui, elles, ne sont pas
nécessaires. Libre aux utilisateurs de
faire leur choix. Et, surtout, il ne faut
pas céder à la tentation de l'immé-
diateté et interrompre toute activité
pour gérer ces mises à jour. Un autre
point d'attention est la configuration
de la messagerie, parfois déléguée
aux enfants ou aux petits enfants.
L'option de connexion automatique
est souvent choisie pour faciliter l'u -
tilisation. Et, quand il y a un change-
ment de machine, l'utilisateur est
perdu car il n'a plus conscience qu'a -
voir accès à la messagerie nécessite
un identifiant et un mot de passe. Il
faut être en mesure de refaire les ma-
nœuvres et d'en comprendre les lo-
giques. Et puis, il est important de re-
tenir ses mots de passe. Pour rester

sur la maîtrise d'où on est et de com-
ment on y est arrivé.

EM : On en revient  finalement à
nos pratiques et réflexes quoti-
diens…
ACO : Le message essentiel, c'est
qu'il ne faut pas être tout le temps sur
ses gardes. Il faut prendre plaisir à
exploiter les nombreuses possibilités
qu'offre le Net. J'invite à explorer
pour comprendre et ainsi éviter d'a -
voir l'impression d'être un mouton
qui suit une procédure. J'encourage

À Tournai, les aînés surfent couverts
Paypal, digipass, paiement sans contact, fishing, malware… La vingtaine
de participants à la conférence sur les paiements électroniques organisée
par Énéo (mouvement social des aînés, partenaire de la Mutualité chré-
tienne) n'a pas besoin de glossaire. Jongler avec les paiements électro-
niques, ces "50 +" en ont l'habitude, par contrainte ou par facilité. Ce
qu'ils sont venus chercher ici, ce sont des conseils, des astuces, pour apai-
ser leurs craintes. Et des explications très pratiques sur "comment faire
mieux". Certains veulent également y voir plus clair : "On entend telle-
ment de choses aujourd'hui, notamment via les médias." Des références
aux médias, il n'en manque pas dans le corps même de la conférence. Lu-
cien, le formateur, est de la même génération que son public, il capte l'at-
tention en évoquant des reportages diffusés dans des émissions de pro-
tection des consommateurs bien connues du public présent ou des séries
télévisées de type Les Experts, dans lesquelles les héros doivent parfois
faire face à du piratage informatique. Il explique comment établir le
contact avec les banques, car ces nouvelles pratiques de paiement en
ligne amènent de nouveaux rapports avec le personnel bancaire. Il attire
l'attention sur le prix des virements papiers (entre 0,5 euros et 6 euros par
virement, selon la banque), et sur les alternatives de paiement. Le mes-
sage de Lucien est également un message de responsabilisation, car, se-
lon lui, le principal danger lorsqu'on effectue des paiements en ligne,
c'est nous-mêmes ! Il conseille d'acheter un câble Internet ("le même prix
qu'un kilo de sucre") et de le préférer au wi-fi lorsqu'il s'agit d'effectuer des
opérations financières en ligne, il encourage à bien regarder les démos
présentes sur les sites des principales banques. Le discours ne manque
pas d'humour et passe bien. Ici, l'angoisse et la panique ne se lisent pas
sur les visages. Par contre, la satisfaction est bien visible après les 2h30 de
présentation. Et, comme le souligne un participant, retraité du secteur
bancaire : "Quand on est connecté, on est fragile et vulnérable. Il faut être
bien outillé et bien informé."
>> Plus infos sur toutes les activités d'Énéo sur www.eneo.be • 02/246.46.73

Tout le monde tout nu
Un titre accrocheur pour une
nouvelle campagne de la Ligue
des droits de l'Homme autour de
la thématique du droit à la vie pri-
vée. Nous laissons des traces. Par-
tout, tout le temps. Aujourd'hui,
notre ordinateur et notre smart-
phone savent tout de nous. Nos
loisirs, nos centres d'intérêts, no-
tre localisation… Bien souvent
ces informations sont consciem-
ment fournies par les internautes
eux-mêmes, mais ceux-ci n'ont
que peu de prises sur l'utilisation
de ces données. Des données qui
ont une valeur commerciale pré-
cieuse pour les sociétés de marke-
ting. À côté de cette exploitation,
il y a également la question de
l'utilisation de ces données par
les autorités. L'après 11 septembre
2001 a changé la donne. Sous 
prétexte du "tout à la sécurité",
les informations contenues par
nos  compagnons technologiques
sont analysées et parfois exploi-
tées. Quitte à surfer avec l'abus de
pouvoir et au détriment du droit
fondamental à la vie privée. Et de
se poser la question : le citoyen
doit-il  accepter la violation de la
vie privée pour être mieux pro-
tégé? Pour y voir plus clair, la
Ligue des droits de l'Homme, pro-
pose, toute cette année, des con -

férences, des ex-
pos, des débats,
en Wallonie et à
Bruxelles. 
>> Plus d'infos : 
www.laliguedh.be
• 02/ 209.62.80

également à continuer à douter, à
s'interroger et à dialoguer avant
d'agir si l'on se sent perdu.

// ESTELLE TOSCANUCCI

>> Plus d'infos : 
Médias animation : 
http://www.media-animation.be •
info@media-animation.be •  
02/ 256. 72. 33

(1) ASBL dont le projet est d'encourager
l'autonomie critique et citoyenne face
aux médias.
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Alimentation

Manger des plantes qui poussent spontanément dans la nature, une pratique qui
revient sur le devant de la scène. Alimentation durable par excellence pour cer-
tains, source de saveurs nouvelles pour d'autres, les plantes sauvages comestibles
ont le chic de reconnecter l'homme avec la nature et de renforcer son désir de la
préserver. Sont-elles dangereuses ? Pas du tout ! Toutefois, une initiation est bien
utile… Comme celle animée par l'ASBL Cuisine sauvage dans le Namurois. 

Une cuisine pas si "sauvage"

vers le sol. Une dizaine de minutes plus tard, le
bocal destiné à la récolte déborde. Les oreilles
sont attentives lorsqu'il dévoile la recette :
"Ébouillantez le pot de verre qui  les accueillera,
chauffez le vinaigre de cidre, rincez les boutons
puis placez-les dans le pot, recouvrez de vinaigre
chaud et laissez reposer au moins une semaine
avant de les consommer en salade, sur un tar-
tare…"

"Pas cher-chic"
Autre spot, autre découverte : le plantain. Ses
feuilles, larges à nervures parallèles, ses fleurs
et fruits en long épi cylindrique, font de lui une
plante reconnaissable sans aucune confusion
possible. "Cru ou cuit, l'épi de plantain dégage
un goût prononcé de champignon", explique
Lionel, qui ajoute une recette… Hacher fine-
ment l'épi, le faire torréfier dans une poêle "à
blanc" (sans matière grasse) durant une mi-
nute jusqu'à ce que se dégage une odeur de
champignon, ajou-
ter la crème fraîche
et réduire. Disposer
e n s u i t e  s u r  d e s
toasts. "Les yeux fer-
més, c'est du cham -
pignon à la crème.
Une idée pas cher-
chic !" 

Le guide invite alors le groupe à se diriger vers un
autre lieu où  la plus grande prudence est de mise :
"Partout où l'on met le pied on écrase quelque
chose qui se mange". Et le responsable de faire
l'inventaire des plantes qu'il reconnaît : benoîte,
cerfeuil, ortie, ciboulette, berce commune… "At-
tention à ne pas piétiner le potager !" Les appren-
tis-cueilleurs saisissent une plante en particulier.
Ils l'observent, la frottent, la sentent. Des odeurs
de citronnelle, de menthe, de lavande s'en dé -
gagent. Ici, il s'agit d'une plante aromatique de 
la famille des lamiacées, au même titre que la
menthe, la sauge, le romarin, le thym… Com-
ment la reconnaître et lui attribuer un nom ?
Quelques indices : tiges carrées, feuilles oppo-
sées et décussées (disposées par paires oppo-
sées), fleurs à lèvres. Le secret est révélé, c'est du
lierre terrestre (ou glécome). "Elle sent meilleur
qu'elle ne goûte…" On peut par exemple s'en 
servir pour relever les salades ou les soupes.  

L'Internet, aide précieuse à la cueillette
La pluie a cessé de tomber. Les participants sui-
vent le guide en file indienne pour qu'un mini-
mum de plants soient amochés sous leurs
bottes. Une forte odeur d'ail prend au nez et,
surprise, une large colonie d'ail des ours s'étale
devant eux. Beaucoup le connaissent et en pro-
fitent, c'est la saison, pour en récolter quelques
feuilles. Qu'en feront-ils ? Broyées avec des 
noisettes, de l'huile d'olive et du parmesan, les
feuilles d'ail des ours sont à la base d'un parfait
pesto à coucher sur une assiette de pâtes, sur
une viande d'agneau grillée… Attention à ne
pas confondre cette plante avec le muguet ! Ses
feuilles marquent
une assez nette res-
semblance avec ce-
lui-ci mais ses fleurs,
petites et blanches,
sont fort différentes
des clochettes tradi-
tionnellement of-
fertes le 1er mai.  

Au compte-goutte, les participants arrivent sur
les hauteurs de la citadelle de Namur. Beaucoup
lèvent la tête, sceptiques, à la vue des nuages
chargés installés dans le ciel. La prudence les
fait enfiler bottes et anoraks pour se protéger
d'une pluie fine qui commence à tomber. 
L'initiation à la cueillette des plantes sauvages
comestibles débute et mène la douzaine de cu-
rieux jusqu'aux sous-bois, à l'écart de la route.
Première halte, tout le monde en cercle. Lionel
Raway, l'animateur, titille la curiosité du grou -
pe par un jeu de questions-réponses : "Qui 
sait que l'ortie se mange ?" Sans aucune excep-
tion, les participants font un pas en avant en
signe d'approbation. Plus difficile : "Et le pis-
senlit ?" Une grande majorité pose le même
geste, les autres se montrent plus dubitatifs.
Plus difficile : "comment se cuisine-t-il ?"
Quelques préparations sont lancées ça-et-là :
"les fleurs trempées
dans une pâte à bei-
gnet puis passées
dans l'huile bouil-
lante", lance l'un.
"En gelée", avance
une autre, "les feuil -
les de jeunes pousses
en salade"… 

Lionel récolte les idées qui émergent. Une fois
épuisées, il propose une préparation particu-
lière : les câpres de pissenlit. "Je vais demander
à chacun de m'amener une quinzaine de boutons
de pissenlit. Attention ! Ils doivent encore être
parfaitement fermés, aucun pétale ne peut en
sortir." Les dos se courbent, les bras se tendent

S O C I É T É

Cueillir pour protéger l'environnement

Préserver la nature en lui confisquant ses merveilles, l'idée peut sembler paradoxale. Mais  compa-
rons deux filières… La "classique", très longue, qui monopolise des surfaces agricoles, nécessite de
l'arrosage, parfois du chauffage, du conditionnement, du transport et produit des déchets. Qui plus
est, elle génère du gaspillage ! Un tiers de la nourriture produite n'arrive pas dans l'assiette du
consommateur. 

De l'autre côté, la cueillette est une filière courte de la longueur d'un bras, organisée selon les saisons,
qui ne requiert ni arrosage, ni transport, ni intrants… Ici, l'impact sur l'environnement est quasi nul. La
cuisine sauvage, si elle n'est pas en mesure de combler tous les désirs et les besoins du consommateur,
est l'exemple le plus abouti d'une alimentation saine, durable, bio, variée et gratuite. 
De plus, par la sensibilisation du public, la cuisine sauvage agit en faveur de la préservation de l'environ-
nement. Il est admis que la perte ou l'absence de lien avec la nature est source de comportements irres-
pectueux vis-à-vis d'elle. Du coup, ingérer la nature est un geste fort qui rétablit ce lien. La personne re-
connectée agira plus facilement en sa faveur car on ne détruit pas ce que l'on aime…   

L'ASBL Cuisine sauvage existe depuis plus de qua-
tre ans. Sa mission : promouvoir l'utilisation des
plantes sauvages comestibles dans l'alimentation.
Elle se donne cet objectif pour les bienfaits qu'ap-
porte la cuisine des plantes sauvages à l'Homme
et à son environnement : reconnexion à la nature
et à soi-même, éveil à la diversité et à la richesse
des milieux, réduction des surfaces agricoles et de
l'utilisation de produits phytosanitaires, jardinage
au naturel, réduction des circuits, autonomie ali-
mentaire… 

Pour y parvenir, Cuisine sauvage anime des ba-
lades sur le terrain. En 2011, 20 animations étaient
organisées. Trois ans plus tard : 249. L'intérêt du
public est réel. Lors de ces moments, l'objectif est
de donner des "trucs" concrets pour rendre les
cueilleurs autonomes et responsables.

Au mois d'avril, un "marmiton des plantes sau-
vages" a vu le jour sur Internet. Lieu de référence
en la matière, ce site offre gratuitement des fiches
botaniques et des centaines de recettes qui mê-
lent plantes sauvages et produits courants. Mania-
ble, il recèle d'infos rigoureuses mises au goût du
jour. Ce site est le compagnon utile des cueilleurs
apprentis ou confirmés qui l'utiliseront avant, pen-
dant et après la balade. Aujourd'hui, la plateforme
accueille quotidiennement 350 visiteurs.

>> Plus d'infos : 
www.cuisinesauvage.org • 0478/51.26.02

Le "marmiton 
des plantes sauvages"

Exercice suivant : quelle est cette plante qui
sent fort le céleri ? "Sortez les smartphones",
lance Lionel, qui sépare le groupe en trois
équipes. L'heure est venue de tester le nouveau
site Internet (lire ci-contre) mis en ligne par
l'ASBL Cuisine sauvage "Équipe un, vous cher-
chez les caractéristiques de l'angélique. Équipe
deux, la berce commune. Équipe trois, l'égo-
pode." La description des deux premières
plantes ne correspond en rien à ce qu'ils ont
sous les yeux. Par contre, les caractéristiques
de l'égopode s'en rapprochent : pous se en colo-
nies et forme des tapis, long pétiole triangulaire
avec une gouttière, couleur verte unifor me…
C'est elle ! L'outil In-
ternet est désormais
utile aux cueilleurs
pas ou peu expéri-
mentés. "Ciselées,
explique Lionel Ra-
way, les feuilles de
l'égopode remplacent
à merveille le basilic

couramment disposé sur des tomates-mozza-
rella."

Sauvage mais pas dangereux
L'égopode, aujourd'hui sauvage, était en réalité
il y a quelques siècles une des nombreuses 
variétés potagères. La frontière est mince entre
ces dernières et les variétés sauvages. Cette déli-
mitation se déplace selon les modes et les cou-
tumes avec, pour conséquence, de reléguer au
rang de mauvaise herbe des plantes pleines de
vertus. "La différence entre les plantes sauvages
et celles qui sont cultivées est surtout dans l'esprit
des gens, affirme le guide-nature en guise de
conclusion à son animation. Arrêtons les scis-
sions et faisons de joyeux mélanges !" 
Autre préoccupation qui surgit régulièrement,
celle du danger. Le mythe d'une nature hostile per-
siste dans la tête du public. Une balade initiatique
comme aujourd'hui aura raison des derniers
doutes et est vivement recommandée avant de 
glaner en autonomie. En outre, on estime que 96%
de la flore mondiale est comestible, ce qui limite
les risques d'intoxication. "Lors de nos animations,
rassure Lionel, on évoque en général d'abord les
plantes à éviter, tellement elles sont peu nombreuses
par rapport à toutes les variétés comestibles." Bien
sûr, comme pour la plupart des aliments, il est
conseillé de les consommer avec mesure. 
Étrangement, la gratuité souligne aussi l'idée du
danger. Est-ce que ce qui n'est pas acheté est
dangereux ? Les scandales alimentaires amè-
nent à en douter. Quant à la crainte de trouver
des traces d'urine animale sur les plantes… C'est
valable tant pour les plantes sauvages que pour
les légumes du potager. Le lavage et la cuisson
des aliments, deux actes essentiels, auront rai-
son de tout danger. 
Au terme de l'animation, une question reste en
suspens : la cuisine "sauvage" porte-t-elle bien
son nom ? // MATTHIEU CORNÉLIS

ILLUSTRATIONS : M. CORNÉLIS ET L. RAWAY
(ASBL CUISINE SAUVAGE)

AU TERME DE

L'ANIMATION, UNE

QUESTION RESTE EN

SUSPENS : LA CUISINE

"SAUVAGE" PORTE-T-

ELLE BIEN SON NOM ? 



21  MAI  2015 EN MARCHE8

P E T I T E S  A N N O N C E S

# Auto/moto
Av: chalet mblé. 36m2, ds camping à Bredene, dbl.
vitr., bonne isolation, sàm, sdb et dche, 2ch., 2 lits de
2p., chff. gaz, ttes. comm. près camp. (bus, mag.).
0477-22.55.76 de 7h à 22h. (C51542)
C. d'Azur, Hyères les palmiers plage, 200m mer, mo-
bilhome 40m2, 2ch., 4p., véranda couv., pkg., cam-
ping Les Pins Maritimes, du sam. au sam. 0477-
300974 - www.amivac.fr (réf. 83777). (C51196)
Av: carav. Burstner holiday 480TK, 5p., instal. ds.
Golfe du Morbihan + auvent ouv. et fermé Brand,
compl. amén., cuis., frigo incorp., sdb., toil., tt. parf.
ét., 950E. 0477-66.89.15. (C51372)
Caravane Adria Optima 460, bon ét., ct ok, déplace
carav. électr., dinette avant et arr. transf. en lits, gd.
auvent, cab. toil., frigo gaz, réserv. eau, prête à rou-
ler, 2.500E. 0498-759213. (C51488)

# Divers
Av: collections timbres Belgique et Canada, début à
2000 + livres Artis. 081-21.27.16. (D51476)
Av: projecteur Euming super 8, 1 colleuse, 1 vision-
neuse, 1 écran perlé, 1 table de projection, prix global
de 275E. 04-224.13.64. (D51533)
Recherche vieilles plaques anc. de réclame en
émail, Ajja, Belga, Spa ou autres, de 10 à 1.000E et +
selon modèle, me déplace partout. 0475-690445 -
joki01@telenet.be (D51247)
Vente vaisselle de qualité, s.à d. 14p Boch, s.à d. +
café porcelaine+nappes assorties, 106 verres cristal
nfs, s.à c.+dessert pyrex, s.à c.+dess. Boch Luxemb.,
articles Nimy. 081-73.30.11. (D51545)
Av: revues anc.: Lecture pour tous 1908-14-18-19, Je
sais tout 1905-14, La bonne chanson de Botrel
1908-13, Petits Belges 1952-62, Le patriote illustré,
Pourquoi pas? etc… 0477-25.53.43. (D51528)
Av: cs. dém., scooter électr. Vermeiren Jupiter 4
Fast, fabr. 2014, ét. impecc., val.: 3.400E, vend:
1.200E. 0488-36.78.34. (D51539)
Av: 150 romans: Danielle Steel, Musso, Marc Levy,
Boissard, Dorin, Mary Higgins etc., gd. form. 
13x21: 3E, poche: 1,50E/pce. 0473-57.06.25 - 
0492-62.73.93 - 04-264.69.40. (D51526)
Av: cse. déc., monte pers. monolift Thyssenkrupp
Swing, prév. pr. escalier courbé, moteur programmé,
entret. ok, déjà monté, ét.nf., val: 6000E, vend:
1000E, phot disp. 0476-848148. (D51505)
Av: lot de protections urinaires pour dame (jour et
nuit), 1/2 prix commerce. 0489-50.95.36. (D51485)
Av: dbl.empl., aspirateur AEG, type AEQ25, neuf, uti-
lisé 2 fois, ach. mars 2015, 99E, vend 60E, petit
poêle à bois en fonte noire, ouv. latér. 50x25H65,
90E. 071-21.31.29. (D51492)
Av: lit médical électr. "Medibed" avec matelas + ma-
telas anti-escarres, état neuf, prix à discuter après
explications. 0496-79.23.92. (D51473)
Av: lit électr. médical avec relève dos et jambes + pli-
cature genoux, barrières, sommier, matelas viscoé-
lastique imperméable, 550E. 086-38.83.36 - 
0475-35.08.97. (D51518)
Av: bibelots et déco anc., cuivres, obj. Herbatte Na-
mur, vase clouté Liège, tirelires Ciney, vaiss. Nimy,
eaux fortes Bodart H+Geudens 19e, obj. vitrines
éléph., hiboux, bonbonne… 081-733011 (D51546)
Av: tourne-disques, fauteuil relax, anc. lessiveuse
forme cylindrique, citernes mazout 500L et 1000L
avec +/- 200l de mazout. 0496-81.22.57. (D51484)
Av: fauteuil releveur/relax en cuir, ét. neuf, Hukla
(marq. allemande), 1.100E. 0473-84.08.77 - 
jamgies@gmail.com (D51519)
Av: cse. décès, objets art africain (tableaux, sta-
tuettes…). 0498-43.84.22. (D51472)
Av: lit médic. parf.ét., tête électr., perroq., matelas:
250E, table chêne massif clair 4,95mx0,87m, trai-
tement anti-tâche +6 chaises fond paille: 400E.
0475-828918 - 061-215328. (D51469)
Livre de collect. Nalas, poème indien édit. 1846,
veste renard Boréal gris-bleu T42, salon bambou
impecc., convient véranda, prix à convenir. 04-
365.76.94. (D51516)
Av: scooter électr. pliable "Beaufort 5", pr. pers. à
mobilité réduite, ét. impecc., 2 batteries neuves pr.
650E. 04-226.00.20. (D51486)
Importante biblioth. comprenant uniquement des
ouvrages sur l'art: catalogue, revues ainsi que sur
l'œnologie depuis 1970, à toute offre. 02-415.95.18.
(D51509)
Av: toilette de camping, jamais servi, bas prix: 30E.
04-275.57.04. (D51457)
Av: lit électr. 1p., sommier Auping, relève tête et
jambes + plicature genoux, 400E. 0495-61.70.74.
(D51517)

Musée recherche uniformes et objets divers des
guerres de 14-18 et 39-45. Aidez-nous à transmet-
tre la mémoire, renseignements. 0475-97.31.14
(D51522)

# Emploi
Dame âgée ne pouvant rester seule, cherche pour le
mois d'août, une personne interne pr compagnie,
cuisine, ménage etc… de préf. motorisée et avec ré-
férences. 02-762.46.80. (E51421)
Réal./mesure et partout en Belgique, pr balc. ou au
sol, bac potager, carport, terr. en bois, abris de jard.,
cab.Robinson au sol ou ds arbre, mobilier et chemi-
née pierre bleue. 0496-326063 (E51501)
Mr. expérimenté en maçonnerie, carrelage, cherche
travail. 0472-39.69.18. (E51525)
Dame de compagnie de nuit recherche emploi,
60E/nuit, sur Bruxelles, si pas sérieux s'abstenir.
0473-57.33.76. (E51543)
Dame sérieuse et expér., anc. gouvern. de grandes
maisons, cherche emploi dame de compagnie 
de jour, mi-temps ou temps plein, poss. voiture.
0476-88.76.17 rég. de Liège. (E51482)

# Immobilier
Av: Bray-Dunes (Fr), 5km La Panne, mais. bel-ét.,
gar., pt.jard., gd.terr., cuis.sup.éq., 3ch av.balc.,
2douc, 3wc, liv.pl.sud, racc.ég., gaz ville, 250.000E.
071-214099 - 0496-510992. (I51399)
Provence, àv magnif. mais., situation except., 
dominant et bord du lac de Ste-Croix, Gorges du
Verdon, 5ch avec sdb., wc, poss. maison d'hôtes.
0033-492777723 - 0033-684384135. (I51360)
Av: Hérisson 5550, villa-bung., sit. unique, hall.,
sàm., sal., cuis., sdb., 3ch. rez, 2ch. ét., eau triphasé,
gar., chff. maz. Wissman, alarme, mblée. 
071-36.92.25. (I51412)
Vend: super appart. La Panne Esplanade, 2 balcons,
vue mer 100% soleil, liv., 2ch., sdb, cuis. équip., tt.
mblé., garage eb. option, visites sur rendez-vous.
0474-29.05.07. (I51479)
Av: Stene (Ostende), fermette ent. rénov. (mais. de
pêcheur), bâtiment classé, 3 logements séparés,
jard., 395.000E. 0479-59.65.66. (I51466)
Av: Enghien, mais. 1a90, pr. gare, cent.ville et autor.,
rdc, sal., liv., cuis.éq., wc., vér.+cour, dche, 3ch, sdb,
gren. amén., dble.vitr., gaz ville, cave carrelée,
240.000E. 0475-238546. (I51507)
Av: Zeebrugge, studio mblé., digue 35m2, parf. état,
4e. ét., 1977, rénové, hall, cuis. équip., sdb., 4 cou-
chages, 135.000E. 0032-475.62.99.02. (I51513)

# Location 
Namur, agréable rdch. + jard, idéal 1-2p. pens., 
sérieux et soigneux., coup d'œil sur 3 studios 
demandé., prix inter., libre 1/06. 04-368.82.93 -
0471-53.28.99. (L51453)
Retraité, sérieux, peintre en bâtiment, cherche àl.
pte mais., évent. chalet, 2ch.,jard.,gar., même chff.,
poêle bois, coté campagne, rayon de 30km Ge-
nappe, B-wallon, +/- 500E. 0492-759151. (L51521)
Namur, agréable studio, près écoles infirmières,
idéal pour pers. seule ou étudiants, ambiance
sympa. 04-368.82.93 - 0471-53.28.99. (L51537)

# Mobiler 
Av: bureau pour écolier, plaque frêne, état neuf, L
1,40m - l 0,60m - H 0,80m, 50E. 0495-94.40.59.
(M51508)
Vente massive meubles., parf. ét., sàm chêne massif,
divan + faut. tt.cuir, sal. jard. pvc + parasol et cous-
sins dralon, ch. à coucher 2p, archelles + pots, pts.
mbles. 081-73.30.11. (M51544)
Av: 3 tables (80/80) + 12 chaises (de Herve) en
chêne massif et en très bon état. 0479-99.58.41 -
080-33.96.98 - le.farfadet@skynet.be (M51369)

# Villégiature (Belgique)

Rochehaut/Semois, àl. vacances, petite mais. de vil-
lage coquette, confortable, 2ch., jardin, belle vue,
300E/sem. 010-41.04.53 - 0478-46.66.00. (V51532)
Oostduinkerke, appart. tt. conf., 2 à 6p., asc., 1er ét.,
vue lat. mer, centre ville, juin: sem., qz., mois, du 1 au
15/08: sem., qz. 0472-23.24.34 soir - 056-84.31.92
ap. 18h. (V51483)
Le Coq (Ostende), 10' mer, chalet ds camping, 2ch.
dble., séj. (clic-clac), cuis., sdb., mer et verdure, jeux,
mbles jard., 40E/j. 0495-19.81.29. (V51192)
St-Idesbald, appart. mod., vue sur mer, 1ch., 4p.
max., balcon, soleil, sem., quinz., pas d'animaux,

photos. 0476-49.17.20 - 02-384.11.00 -
danmir@tvcablenet.be (V51535)
Coxyde, appart. rez, 6p., 3ch., 50m digue, vue sur
mer, mai: 250E/s, juin: 300E/s, juill.: 450E/s, sept.:
300E/s, chges comprises. 0486-73.76.98.
(V51530)
Résid. 't zand, Esplanade, La Panne, appart. tt. conf.,
4-5p., très spacieux, 90m2, asc., terr., gar., pas d'ani-
maux. 0477-06.54.40 - 056-55.73.23. (V51534)
La Panne appt. sur la digue, rénov. et très spacieux,
2ch., sdb., wc, cuis., liv., gar., pas d'animaux. 
082-74.59.12 (12h-14h) - 0478-20.14.83. (V51270)
Middelkerke, chalet àl. jusque sept., tt. parquet, nvx.
mbles, liv., cuis., 2ch., sdb, gde. pelouse, terr., belle
vaisselle, tv, vidéo, non fumeurs et pas d'animaux.
0475-29.97.05. (V51261)
Westende, bel appart. sur digue, 9e ét., tb. situation
centrale, 2ch., 4 à 6p., tt. conf., très agréable. 
0494-70.68.81. (V51255)
Westende, àl. tr. b. studio, 4e. ét., asc., coin digue, tb.
vue s/mer, 4p., ent. rén., 1ch. sép., tt.cf., comm., 
tv, asc., long we., sem., qz., mois. apd280E/s. 
071-76.02.47 - 0478-91.57.53. (V51339)
La Panne, appt. 4p., au centre et à 50m de la mer, 3e
ét., asc., tv, àpd: 175E/sem. 0477-82.37.13 - 
ebarbieux@gmail.com (V51496)
Coxyde, 50m mer, coté soleil, appart. 2ch., 6p., du 
1 au 15 juill., du 22 au 31/8, du 15 au 30/9, pas 
d'animaux. 0474-41.23.09. (V51378)
Coxyde digue, app. vue mer, 4p., 2ch., sdb, 5e ét.,
cuis. + liv. rénov, asc., tv, radio cd, juill.-août chges.
compr.: 530E/sem. 0479-41.54.43 (V51481)
Francorchamps, 4 chalets pr. 6p. à 1km du circuit,
Hotton, 4 chalets pr. 6p. à 800m centre village, 
vac. familiales, participation démocratiques. Infos et
réserv: info@cflc.be - 0477-531260. (V51480)
Knokke, penthouse à 50m de la digue, +/- 60m2, 2
gdes. terr. nd et sd, 5e ét., tt. conf., lumineux, design,
sans animaaux, quinz/mois. 081-58.82.18 - 
0479-53.51.60 (V51487)
Habay, gîte 4p., 2 épis, ds. village calme, 2ch., grd.
jard. clos, proche Luxembourg, loc. sem., w-e., 
midweek. 063-42.34.45 - 0495-06.05.90 -
gite@lenclos (V51514)
Westende-Bains, àl., studio, sup. vue mer, tt. cf., à
pers. soigneuses, max. 4p., 7e ét., asc., terr., spac.,
lumin., mignon, prox. mag., prix attractifs. 
04-379.40.67 - 0498-78.66.15. (V51477)
St Idesbald, b.vue/mer, 20m digue, appt très lum.,
soigné, confortable, liv 30m2, 6p., 2ch., super équ.,
tt cf., tv. ch. Fr et Belg., b-sais: 365E/sem., park. 
souterrain. 0489-59.00.07. (V51478)
Nieuport-Bain, appart. 2p. soigneuses + 3 enfts., 
accès direct  d igue-plage,  état  impecc.  
0476-66.45.46. (V51445)
Westende, àl., tr. beau stud. mod., coin digue, vue
mer, 2e ét., 4p., 1ch. sép., tvc, tt.cf., asc., libre: 1 au
14/06, 16 au 24/08, 19 au 30/09 et svts., sem, qz.
071-342667 - 0478-720705. (V51531)
Middelkerke, app. face mer, 4p., 1ch., gd liv., cuis.éq.,
tt cf., terr., 4e ét., asc., facil. pkg. grat., we h-sais.,
sem. ou qz., mai-juin-juill.-août et svts. 060-212279
- 0473-424827. (V51440)
La Panne, appart. sur digue, 2e ét., 2ch., 6/8p., 
rénov., tt.conf., très spacieux, lumineux, déco
sympa, près du centre, poss. garage. 0479-
32.75.55. (V51062)
Gaume, St-Léger, nbrses. prom. ds. les bois, 2ch.
d'hôtes 3 épis, 7 nuits pr 1ch de 2p, pt. déj. terroir
compr.: 465E, pain mais. cuit/pierre, pas animaux.
0473-266515 - www.isachri.be (V51448)
St-Idesbald digue, appt. ent. rén., 2e ét. avec asc.,
4p., 1ch., living avec canapé lit et tv et dvd, cuis. sup.
éq., salle de douche et wc sép., w-e., sem. ou qz.
0477-37.83.23. (V51512)
La Panne, appt. tt. conf., vue lat. sur mer, 20m plage,
prox. commerces, 1ch., 1 div. lit, 4p., 4e ét., prix sem.-
quinz. 067-33.90.28 - 0473-55.71.14. (V51151)
Longfaye calme hameau Htes Fagnes, nb. 
prom., vélo, vtt, ski, anc. ferme, gîtes ruraux 3 
épis, clairs spac. 1-2 ou 3ch. 080-33.97.19 - 
henri.fagnoule@skynet.be - http://loger.skynetblogs.be
(V51111)
Westende digue, appt. rénov., 5p. (6e ét.), super vue
mer, liv. (sup. div.-lit), écran plat, digicorder, wifi, 
1ch. (3L.), sdb., wc, cuis., gar., pas d'animaux. 
0477-57.13.63. (V51520)
Coxyde, villa 3ch., max. 6p., jard., àl. sem., qz., mois,
tt. conf. 0493-49.29.47. (V51391)
Bray-Dunes, 5km La Panne, mais. bel-ét., gar.,
pt.jard., gd.terr., cuis.sup.éq., 3ch av.balc., 2douc,
3wc, liv.pl.sud, tv, sem-qz-mois, sam au sam apd
250E. 071-214099 ap 18h - 0484-436639. (V51136)
Knokke en juillet 60E/j, appart. 1ch, 6p. ok, tr. calme,
pisc.grat., asc. et accès PMR, bord lac plage 
priv., 800m de la mer, animal compagnie toléré.
0495-27.01.01 - www.laguna-851-rewi.be (V51470)
Middelkerke, mais. 3ch., calme, vélos, l-v., l-l., tv 
(télénet), près West Golf, port plaisance, rés. 
nature, prix interr., pas d'animaux. 02-354.36.32 -
0478-83.78.25. (V51524)
La panne, appt. rdch., 30m de la digue, endroit
calme, à prox. de la rue commercante, 2ch., 4 à 6p.,
tt. conf., tt. équip., 70m2. 071-63.35.50 ou 
0498-08.69.40. (V51415)
Ostende, digue de mer, très grd. studio 60m2, 
4/5p., tt. conf., ent. rénov., park. 1E la journée, 
cuis. sép., w-e, sem., qz. 0479-89.12.48 - 
debauchelucette@gmail.com (V51456)
Middelkerke, face mer, appart. 4p, 1ch., tt. conf., terr.,
1er. ét., asc., animaux n-a., sem. ou quinz. 
0496-51.73.39. (V51491)
Ard., prox. La Roche, ch. d'hôtes et gîtes, 2-10-20p.,
endr. calme. 084-34.44.31 - www.gitesdavid.be
(V51034)
Coxyde, appt. digue, 2ch., 3e ét., asc., cuis. éq., lav.-
vaiss., liv. lumineux, juillet - août. 081-46.02.71 -
0476-27.31.89. (V51008)
Westende-bad, luxueux appt. 2ch., 4-5p., situé à
prox. centre et mer, end. calme, 2e ét., asc., belle
vue, 2 balcons sud, grd. conf., w-e., sem. ou quinz.
0479-53.55.67. (V51003)
Coxyde, appart. grande famille, 8-11p., 4ch., 2sdb,
park., conf., jard., prix inter. 058-51.83.09. (V51500)
Coxyde, app. 5p., 2ch, sdb, wc, cuisine, living, hall,
30m, digue, côté soleil, tt. confort, tv, dvd. 
04-370.15.63 - 0473-69.94.34. (V50892)
La Panne, appt. de coin sur la digue avec gar., 2e ét.,
2ch., living tr. lumineux, tv, endr. calme, animaux non
désirés, sem., qz., mois. 0494-30.72.88. (V51503)
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Coxyde, St-Idesbald digue, appart. 2e ét., 2ch., 6p.,
tt. conf., très soigné, 1sdb, 1sdd, 2 terr., pas d'ani-
maux, 2e qz.juin, 1e qz. juill., 1e qz. sept. 600E, 
019-51.25.58 le soir. (V51471)
Coxyde, appt. mod. et conf., 80m. de la mer, 5 min.
du centre, 2ch., 1e ét., asc., côté soleil, local vélo, 
pas grd. animaux, conditions pour 1- 2-3-4 sem. 
0475-78.92.54. (V51494)
Malmedy, Cligneval, gîte de vacances, site unique, 2-
5p., dépliant sur demande. Tél/fax: 080-33.92.89 -
0474-68.19.74. (V51474)
Malmedy, gîte 12p., 5ch., vue superbe, calme, grd.
jard., idéal séj. en famille ou amis, balades, vtt, w-e
ou sem., 720E/sem. juill.-août, phot/dem. ou 
www.gitemarylou.be - 0498-10.78.35. (V51540)

# Villégiature (France)

Vendée, maison camp., tt. conf., 6p., prox. mer, lac 
et grands axes, gd. jard., terr., jeux enfts., vélos. 
019-69.75.81. (V51295)
Provence, mais. impec, gd terrain priv. +pisc. 10X5,
en pleine nature, 8p, 3ch., 2sdb, 3wc, sàm, cuis.ext.
et bar face pisc., tt. pl.-pied, lacs, Verdon à prox. 
010-65.53.63 - 0476-49.00.94. (V51285)
Côte d'Azur, Menton, appt. plein sud, impecc., à 1min.
de la plage, vue imprenable, sans vis-à-vis, à prox.
des commerces, 2-4p., 1ch., air cond. 010-65.53.63 -
0476-49.00.94. (V51284)
Provence, parc régional Lubéron, rég. Manosque,
villa 3ch., tt conf., terrain arboré et clôturé 12a., pisc.
priv., 800 à 1.480E/qz. 010-43.94.68. (V51390)
C d'Azur, Canne, gd. studio 45m2+2terr., tt.cf., ds.
rue priv, 2-4p, soigneuses, pas animaux, prox Croi-
sette, plag., comm., pètanq., restos, 600 à 990E/qz,
-10%/le mois. 02-3472909 jusq 23h. (V51523)
Roquebrune, Cap-Martin (Menton), studio 2 pers., 
tt. conf., calme, mer et comm. à 150m, terr., tv. 
0496-31.57.68. (V51502)
A saisir, Lacanau-Océan, maison super cft., 5p., 
rés. avec pisc., spl. plage, forêt, lac, sport, vélo. 
081-43.37.78 - www.locavaca.be clic Aquitaine puis
n° 33 ou 37 jard. pinède. (V51499)
Roquebrune, Cap-Martin, Menton, àl. ttes. périodes,
studio S-O., tt. conf., gde. terr., belle vue montagne,
bord de mer, tv, m-o., photos dispo. 085-84.14.30.
(V51460)
Provence, entre Verdon et St-Tropez, gîtes et 
villas privées avec piscines, dispo. printemps 
et été 2015, ensemble géré/particulier -www.immo-
dere.com/varcamdobb.php. 0033-6.82.40.88.78
(V51299)
Sud France, env. Béziers, particulier loue villa, 3ch.,
tt. conf., terr. clos. 061-21.54.57 www.saintgenies.be
(V51417)
Sud France, parc natur., Ht. Languedoc, ds. beau vil-
lage, mais. de caract., 8p, 6ch, 3sdb, pisc.priv 12x5,
gd. terr. clos, prox. golf, kayak, équitation. 
02-640.44.43 - 0485-40.72.90. (V51458)
C. d'Azur, Villefranche-sur-mer, appt. 2-3p., pl. sud,
impecc., ds. résid. calme, vue mer, prox. commerces,
plages, trans. en commun, air cl., libre tte. l'année,
phot. disp. 0477-62.74.43.
(V51301)
Hérault - Grau d'Agde, 5' du Cap d'Agde, mais. 
4-6p., 2ch., tt. conf., quart.résid.calme, pkg. priv.,
1km de la plage, état impecc. 0479-89.12.48 - 
debauchelucette@gmail.com (V51455)
Bretagne, C. d'Armor, 10km plages, charm. mais. 
en pierre av. magnif. jard., ds. village classé, 
capac. 8p., àpd: 300E/sem., nettoyage compr.
www.facebook.com/lesmarloyats - 0474-98.43.48.
(V51527)
Côte d'Azur, 10km Menton, appt. 4p., liv. avec terr.,
face à la mer, ch., sdb., cuis. avec l-vaiss. et mach. à
laver, ttes. périodes. 0495-21.27.29. (V51451)
Côte d'Opale, Merlimont plage, appt. rdch., 2ch., sdb,
liv., tv, terr., sup. équip., gar., repos garanti, vélos. 
dominiquewagemans@gmail.com (V51467)
Roquebrune, Menton, appart., 2 à 4p., gde. terr.pl.
sud, prox mer, comm., SNCF, bus, vue mont. 
0475-32.07.79. (V51511)
Barcarès, gde. plage, appt. 2ch., face mer, terr., park.
priv., tv., dvd, l-v., vélos, juin, sept., 4-18/07: 1.050E.
http://home.scarlet.be/barcares - 061-26.61.20 -
0479-56.04.93. (V51465)
Port Camargue, studio 4-5p., airco, tv, radio, cuis.,
pisc. priv., terr., vue/mer, 200m plage, 500m centre
commerc., pkg. priv. 0475-23.85.46. (V51506)
Hte. Savoie, St-Gervais, appt. 2/5p., tr. beau site, tt.
conf., pisc. + tennis. 064-21.62.74 - 0476-59.87.56.
(V51504)
Corrèze France, magnif. rég., ch. d'hôtes, àpd: 01/07:
1 sem + p/déj: 350E p/2pers., en 1/2 pens. à 2:
550E/1sem, 15j -10%. 061-41.40.17. (V51252)
Gard Provencal, libre: 8 au 22/08, belle villa 
spac., tt.cf., 9p., pisc.priv., jard. clôt., 2 terr., 
bbq., cuis. sup./éq., 4ch., 2 sdb., voir blog: 
http://villalamandier.skynetblogs.be (V51529)
Auvergne, Tauves, 2 gîtes de caract., au calme, g. 
de France, 3 épis, 3-4p, et nouv. cet été, 14/15p.,
6ch., proche ts. comm., rando, vtt, ski … 
www.aupetitpays.fr - 0033-473.21.19.42. (V51515)
Provence, Verdon, Lac Ste Croix, villa 5p., studio 3p.
081-21.61.85 - http://picasaweb.google.com/lesa-
vresses(V50866)
Ardèche, vallée de l'Eyrieux, village Gluiras, àl./qz.,
bergerie bien équipée, max. 6p. 0476-89.91.54.
(V51158)
Gard, prox. Uzès, mais. de village, 6-8p., 3ch., 2sdb,
2 cuis., pisc.priv. 6x4 ombragée, bbq. 02-640.44.43
- 0485-40.72.90. (V51459)
Bretagne, Plouguerneau, 70m mer, mais. indép.,
côte naturelle avec 4 criques et plages de sable, à
l'embouch. de Fjord breton, face au phare de l'Ile
Vierge. 0477-276514 - jpdjon@hotmail.com
(V51048)
Prov., ds.ens.résid., calme, pisc., mais. pl.-pied,
tt.conf., 4/5p., clim., pt jard.clôt., terr., pk.priv., 
prix int. dégres. h-s., loc. tte l'année. 067-33.90.35 -
web: amivac.com/site4203. (V51498)
Bretagne, Golfe du Morbihan, un des plus beau site
recensé Unesco, villa 6p., 3ch., vue mer, 100m plage,
mai-juin-1er qz. juill-août, pas d'animaux. 
063-57.83.39 - 0475-51.88.17.
(V51047)
Alpe d'Huez, ski, appart. 4p., tt. conf., balcon pl. sud,
vue sup. et dégagée, pied pistes, 4e ét. et dernier,
asc., park. priv., situation superbe. 063-57.78.89 -
0472-78.94.05. (V51236)
Calvisson-Gard, à 2 pas de la Provence, maisonnette

5 à 6pl., 2ch., sdb., ds rés. gardée, 2pisc., super, 
entre Nîmes et Montpellier. 0495-38.14.73 - 
http://lemasdesvignes130861.skyrock.com (V51028)
Auvergne, à découvrir, Cantal, Alleuze, mais. tt.
conf., jard., bbq, park., site classé Michelin, pt. village
calme, promenades, vtt, riv., pêche, activ. naut.,
400E/s. 085-51.26.74. (V51541)
Bord Médit. Camargue Grau du Roi, 150m plage, 
appart. 4p. 1ch., rdch. + jardin, piscine, infos et 
photos sur www.appartgrau.be. 04-370.11.12 - 
0496-66.55.45. (V50874)
Roquebrune-Cap-Martin, à 60m mer, studio 2p.,
jard., garage, 2e qz. juin, 2e qz. août, sept., oct.
0478-25.86.19. (V51538)
SO, Tarn & Garonne, 8km Moissac, ch. et gîtes
80m2, 6p (+4p), sup.éq., pisc. 11x4, calme, 
an im.  ad . ,  super  équ ip . ,  ttes  sa is . ,  de  
300 à 800E/sem. 0033-686102869 -  
www.doucefrance.info (V51106)
Ardèche sud, mas anc. isolé, 6 à 8p., pisc. priv., 2 
logements indépend. équipés, tt. conf., 2e qz. juin de
500 à 850E/sem. www.giteenardeche.be - 
0033-475.37.26.56 - 0032-495.64.13.66. (V51475)
St-Cyprien-plage (Roussillon), àl. villas 4/6p., libre
toute l'année sauf mois de mai, pisc., tennis, 
mer, commerces à 250m., diaporamas à voir. 
02-305.71.43 - 0478-45.51.91. (V50818)
Vosges, La Bresse, 13km de Gérardmer, appt, 2/4p.,
liv., coin cuis., 1ch. + coin mont. avec 2 lits sup., pkg.
priv., loc. tte l'année du sam au sam. 063-67.78.11 -
www.chalet23.izihost.com (V51059)
Var, Carcès, agréable villa plain-pied, 2ch., 5-6p,
tt.conf., prox. du village, terr. avec bbq., jard. clôt.,
gar., sit. idéale très calme, 290 à 440 E/sem. selon
période. 0485-25.09.19. (V51497)
Prov. Drôme, mas, 8-10p., 5ch. + douche, wc priv.,
pisc. 10x5m, conf. calme, cuis. sup éq., bois, vignes,
reste août - 1-15/09, sem. ou qz . 0498-52.16.94 -
http://chenesverts.cabanova.fr (V51493)
Barcarès, villa 2ch., 4p., tt.conf., ds copropriété avec
pisc., face lac et pyrénées, prox. mer et commerces,
pkg. priv. 081-21.33.16 - 0470-94.19.67. (V51490)
SO Tarn, entre Toulouse et Albi, part. loue rez de sa
villa, août-sept., 2 ch., sdb, gd.séj., cuis., tv, wifi, cel-
lier, pisc., abr voit., sur 2500m2 de terr. clôt.,
800E/sem. 0032-492803940. (V51489)
Narbonne plage, appart. 2-4p., en front de mer, tt.
conf., loggia, park. priv. 0486-31.56.33. (V51442)
Côte d'Opale, Wissant, àl. 50m plage, appart. 
4p., séj. 2 clic-clac, tv, cuis. équip., 1ch., sdb., 
wc. sép., terr. clôt, tt. conf. 0495-32.28.95 - 
zimwatapp@gmail.com (V51061)
Bretagne, Morbihan, 200m mer, mais. vac., 4 à 
6p., tt. conf., mob. bébé, jard. clôt., mai à sept. 
02-375.13.17. (V50980)
Bretagne Finistère Sud (Guilvinec), àl. ds mais. in-
dép., appt. tr. ensoleil, 5/6 p., plage et comm. à
500m, libre tte. l'année. 04-336.24.98 - guth@sfr.fr
- http://omaopabigouden.blogspot.be (V50904)
Nyons, Drôme prov., appart. 2p. tt. conf., belle vue,
terr. et jard., tv, wifi, prox. commerces et centre ville.
0472-71.73.87 - ijabim@gmail.com (V51536)

# Villégiature (Autres pays)

Tenerife Sud, îles Canaries, appt. bord de mer, endr.
calme, 1ch., pisc., 2 terr. avec vue mer, libre: juin- juill.
et août. 0494-93.30.08. (V50905)
C. blanca, Javea, villa fam. ds. clos priv., tt.cf., calme,
vue mer/mont., 5' plage et comm., terr., 4ch., 2sdb,
liv., cuis.éq., pisc., jard., 1500m2, 350 à 1.200E/s,
phot/dem. 0474-94.06.19 (V51164)
C. Blanca, appt. tt. conf., vue except./plage et mer,
centre village et commerce, 3ch., 2sdb., terr., 
liv., cuis. mod., max. 5p. soigneuses, 500E/sem.
0479-41.31.56. (V51435)
Majorque, Iles Baléares (Santa Ponsa), àl. appt.
100m2, rdch., 2ch., 2sdb, terr., jard., park., bord mer,
zon. calme résident., ttes. facilités. 085-23.09.44 -
0497-03.46.69. (V51351)
Valais Suisse-Nendaz, magnif. chalet 6p., 3ch.,
cuis.éq., gd.cf., vue impren., sup. randos pédest.,
anim. sportives, pas animaux, lib: juill.-août, 2e qz.
sept. 063-57.83.39 - 0475-51.88.17. (V51298)
Esp. Torrevieja, Alicante, appart. 6p. ds résid. priv.
avec pisc., rez, 3ch., salon, cuis., sdb., tv, airco, 
près des commerces, 1,5km mer, prix selon saison.
0475-84.04.18. (V51244)
Esp., Playa d'Aro, appart. 6p., ent. équip., pisc.,
calme, verdure, libre: juill.-août-sept. 0477-62.01.14.
(V51406)
Costa Brava, belle villa, 4ch., 3 sdb, piano, jard. clôt.,
plage access. à pied, juill.: 2.000E/qz, juin/sept.:
1.000E/qz., non fumeur. 0476-78.91.48 préf. soir -
leondoyen@ymail.com (V51408)
It. Forli, entre Bologna et Rimini, La Gironda, cham-
bres ds. agritourisme, sit. idéale pr visiter région.
www.agriturismolagironda.com - +393892665323.
(V51495)
Portugal, Algarve, appt. 2/5p., tt.cf., tt.éq. y compris
linge, vue magn., situé centre, prox. plage, 295 à
620E/sem. - www.appartement-algarve.jimdo.com -
081-21.05.65 - d.bertina@yahoo.fr (V51401)
Hongrie, lac Balaton, Kaptalanfüred, appt. tt. conf.,
4p. + 2 évent., 200m plage, juill.-août, 390E/sem.
0472-87.16.33. (V51110)
Esp. Llança, C Brava, à saisir, reste àl. 1-15/7, villa
bord mer, gde.et pte. terr., ds gd.jard.clôt., solar, bbq,
10p., 5ch., 2sdb, 2wc, cuis+équip., liv-sal., prix inter.
0497-06.13.20. (V51463)
Suisse, Valais, superbe appart. 6p., grd. conf., cuis.
éq., tv, grde. terrasse plein sud, vue magnifique, alt.
1.500m, 600 EUR/sem. 081-65.50.11. (V50676)
Tenerife, Playa Arena, sup. appt., 1ch., cuis., sdb, lav-
l., vue mer, gde.pisc., gar., tv sat., asc., plage, 
mag., 40E/nuit, poss. duplex 4-5p: 60E/nuit. 
0475-25.37.23 - bill1070@gmail.com (V50960)
Incroyable! àpd: 295E/sem., Valais Suisse, Ovron-
naz, spl. appt. 2-6p., lux.éq., imm. terr. sud soleil, vue
spl., gd conf., bel prom., 3 pisc. therm., doc+photos.
02-6533525 - 0477-204491. (V50902)
Rome rég., appart. 2 ch., tt. conf., terr., calme, 
prox. mer, site: www.vitorchiano.over-blog.com.
0494-73.91.33. (V51425)
Esp., C. Blanca, Salou, 2 semaines, appart. 2-4p., de
juin à octobre. 0472-63.76.68. (V51510)
Sud Esp., rég. de Malaga, appt. 4p., 2ch., tt.conf.,
ttes. comm., tv, park., pisc., gde. terr., vue/mer/mot.,
5' plage, commerces et restos, mois d'été, mois d'hi-
ver. 0476-40.09.13. (V51468)
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Offres d’emploi

seul savoir que leur expérience. Des
dessins et des peintures nous mon-
trent leurs pratiques. Un coup d'œil
sur  un bel alambic et quelques mou-
lages médicaux en cire qui servaient

à l'enseignement, et on ap-
prend que l'astrologie faisait
partie intégrante de la mé -
decine empirique. Chaque
signe du zodiaque corres-
pond à une partie du corps,
le bélier est la tête, les gé-
meaux sont les poumons et
les pieds vont aux poissons.
On s'intéresse beaucoup aux
plantes, et surtout à celles
qui viennent du Nouveau
Monde des Amériques. C'est
l'époque où le tabac a des
vertus , et le pavot est déjà
apprécié pour sa capacité à
atténuer la douleur. L'impri-
merie a fait son apparition,
et le savoir se diffuse plus ai-
sément.

Les multiples maux 
de Charles Quint
Charles Quint est né en 1500.
Il a abdiqué en 1555 et est
mort en 1558. La principale
raison de cette abdication?
De multiples problèmes de
santé, qui l'obligeaient, en
fin de vie, à faire le moindre
petit déplacement à dos
d'âne, tant son corps n'était
plus que douleurs. André Vé-
sale fut son médecin. Il a in-
venté des remèdes qui ont,
pendant des années, sou-

P U B L I C A T I O N S

Vésale, médecin de Charles Quint
André Vésale est né en 1514 à Bruxelles. Son demi-millénaire est prétexte  depuis quelques 
mois à des activités et commémorations. L'exposition proposée au Coudenberg est une initia-
tive du Musée de la médecine. Imaginée par une équipe composée d'experts en art mais aussi
de médecins, elle se veut être un éclairage sur les différentes perceptions du corps et sur 
la notion de soins à la Renaissance. Elle se concentre sur les relations "patient-médecin"
entre Charles Quint et André Vésale. Visite guidée.

Exposition  
journalière, l’impact pour l’organisation des
services et rédiger ces propositions. 
Profil: diplôme de l’enseignement supérieur à
orientation sociale ou bachelier en soins infir-
miers - bonnes facultés d’analyse, de com -
munication et orienté solutions - titulaire du 
permis B et en possession d’un véhicule – pas -
seport APE.

Envoyer votre candidature avec une lettre 
de motivation et CV avant le 1er juin à 
secretariat@fasd.be - Brice Many, directeur général

LE CARHOP ASBL RECHERCHE (H/F):
> un bibliothécaire-

documentaliste adjoint
pour son centre de documentation – CDI - conditions
ACS – entrée immédiate - échelon 3 (CP 329) 
Profil: diplôme de l’enseignement secondaire
inférieur - maîtrise de la langue française,
écrite et parlée, des technologies de l’informa-
tion et de la communication - travail en équipe
et capacité d’organisation - intérêt pour l’his-
toire sociale - une expérience en bibliothèque
ou centre de documentation est un plus - dé-
placements en Wallonie et à Bruxelles. (Les
candidats sélectionnés seront informés par
courriel fin juin et invités à réaliser un test
écrit sur les compétences ainsi qu’un entretien
individuel portant sur leurs motivations – n°of-
fre Actiris 242897).

Envoyez votre lettre de motivation avec CV  
et attestation ACS avant le 15 juin à Christine 
Machiels, directrice, 111 rue de la Poste - 
1030 Bruxelles ou info@carhop.be

ALTÉO ASBL, RÉGION DE MOUSCRON –
COMINES RECHERCHE (H/F):
> un animateur
temps plein - pour remplacement de repos de
maternité - conditions APE – entrée en fonction
le 17 août.
Fonction: participer au développement et à
l’animation de projets d’animations et d’activi-
tés - recruter, former et encadrer des groupes
de volontaires - développer des projets d’édu-
cation permanente avec les volontaires - tra-
vail administratif et comptable. 
Profil: baccalauréat ou expérience équivalente
- posséder une voiture - effectuer régulière-
ment des déplacements - flexible dans les ho-
raires de travail (soirées, w-e).

Plus de détails sur www.mcjobs.be 
Envoyer votre candidature dûment motivée avec
CV détaillé avant le 12 juin à Frédéric Parmentier,
Altéo asbl, rue St Brice 44 - 7500 Tournai ou
MCHPemploi@mc.be 

LA FÉDÉRATION DE L'AIDE ET DES SOINS 
À DOMICILE (FASD) RECRUTE (H/F):
> un chargé de mission aide 

et soins
CDD de 18 mois - temps plein - conditions APE.
Fonction: développer l’analyse des liens des
complémentarités entre les métiers de l’aide
et des soins à domicile - étudier les proposi-
tions d’évolution des métiers de l’aide à la vie

lagé la malaria, la goutte, la petite vé-
role, le prognathisme et les déman-
geaisons qui gâchaient le quotidien
du souverain. L'exposition nous
éclai re sur les traitements imaginés
par Vésale pour soulager tous ces
maux. Vésale, dont la réputation
était déjà bien assise à son époque, 
a beaucoup voyagé pour soigner les
Grands de son monde. On en revient
à Charles Quint et à ses derniers mo-
ments. Dans une tente ornée de sa
pompe funèbre, on découvre un ho-
logramme de la momie du Roi qui
permet de pointer toutes les parties
de son corps meurtries par les diffé-
rentes pathologies. L'exposition se
termine par l'exploration de traités
d'anatomie, recueils des découvertes
issues des différentes dissections ef-
fectuées par Vésale. Le médecin bru -
xellois a incontestablement changé
le visage de la médecine. L'exposition
qui lui est consacrée ne laisse aucun
doute là-dessus. Ludique, riche et
très accessible, elle nous éclaire sur
l'évolution des connaissances médi-
cales et nous fait découvrir, ou redé-
couvrir, l'importance de ce haut per-
sonnage que fut André Vésale. À sa
naissance, notre pays  en a d'ailleurs
fait un marqueur de l'identité belge,
comme le montre cette illustration de
chocolat à son effigie. 

// ESTELLE TOSCANUCCI

>> Vésale, médecin de Charles Quint •
jusqu’au 30 août, du mardi au vendredi
de 9h30 à 17h et le week-end et juillet-
août de 10h à 18h • 6 EUR • Musée du
Coudenberg, Place des Palais 7, 1000
Bruxelles • Infos : www.coudenberg.com
• info@coudenberg.com • 02/500.45.54
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Une erreur dans votre adresse postale? 
Signalez-le via www.mc.be/journal ou au 0800 10 9 8 7.

Le Carolus V Festival 2015

Toutes les pièces proposées lors de cette exposition  sont la propriété du Musée
de la médecine. Pourquoi avoir choisi le Coudenberg? Car il s'agit de l'ancien 
palais de Charles Quint. Outre ce focus sur Vésale, le Coudenberg participe au 
Carolus V Festival. De mai à septembre, l'événement met en lumière le patrimoine
et l'histoire européenne à la Renaissance à travers différentes activités festives,
culturelles et familiales. 

>> Plus d'infos : www.coudenberg.com • 02/500.45.54

// Intersoc Trip //

>>  Plus d'infos? Contactez notre service clientèle au 070/233.898 
de 8h à 18h (le samedi jusqu’à 13h) ou surfez sur www.intersoc.be.

L’Emilie-Romagne, une région riche en contrastes,
entre mer et montagne

LIC 5654

Cette région d’Italie offre aux visiteurs des paysages à couper le souffle. Des
merveilles pour les yeux et pour l’esprit dans un mélange de couleurs et de 
parfums, de musique, de cinéma et d’art, de terre et de mer.

On s’intéresse
beaucoup 

aux plantes, 
et surtout 

à celles 
qui viennent du
Nouveau Monde 
des Amériques. 

Située entre le cours du fleuve Pô
au Nord et les reliefs des Apennins
au Sud, elle est considérée comme
l'une des plus fertiles et produc-
tives, grâce aussi à l’influence de
la mer Adriatique qui adoucit le
climat de la zone côtière.
Durant votre séjour, vous logez à
l’hôtel Corallo****. Ce voyage est
organisé en collaboration avec
notre partenaire Pan Tours.

Formule : pension complète
Hébergement : chambres singles (avec supplément) et doubles équipées
d’une salle de bains avec douche et toilettes. Téléphone et télévision.
Connexion wifi gratuite à la réception
Transport : en autocar à partir de Bruxelles, Bierges, Namur, Wanlin et
Arlon

DATES PRIX ADULTE ALL-IN SUPPLEMENT SINGLE
DU 5 AU 14 SEPTEMBRE 1128 EUR 175 EUR

Voyage de 10 jours en autocar, séjour de 8 jours/7 nuits sur place •
Aller et retour : nuitées et dîners dans un hôtel étape • Accès aux curio-
sités et guide inclus • Présence d’un accompagnateur Intersoc

Petit écorché exposé 
au Coudenberg.
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Pour atteindre le monde des hu-
meurs, des saignées et de la trépana-
tion, il nous faut plonger dans les en-
trailles du Musée, remarquable site
archéologique qui prépare à mer-
veille l'imminent  voyage dans l'his-
toire de la médecine. L'exposition
commence par une remise en con -
texte. À la Renaissance, on s'inté-
resse à nouveau au savoir des An-
ciens. La perception des maladies se
fait à travers la théorie des biles et
des humeurs… Tant de fluides qu'il
faut rééquilibrer si l'on veut être en
bonne santé. 

Théorie, alchimie, astrologie
Après une petite parenthèse par la
médecine orientale via des  peintures
et sculptures anciennes et modernes,
nous  voici dans l'univers d'André Vé-
sale, celui des ventouses et des sang-
sues, des mires d'urine, des kits de
trépanations et des chirurgiens-bar-
biers qui se rendaient auprès des ma-
lades pour les manipuler et tenter de
les soigner. Ceux-ci n'avaient pour

André Vésale a
incontestablement
changé le visage
de la médecine.



ça se passe

// Expositions photos
Jusqu'au 12 juin, du lundi au vendredi de 8h30 à
17h30, se tiennent deux expositions photos intitulées
"Le 'canal de la Senne', un corridor écologique au
cœur de Bruxelles" et "Bruxelles, au cœur de la val-
lée de la Senne". 
Lieu : Tour & Taxis, av. du Port 86 c à 1000 Bruxelles
Infos : 02/775.75.75 • http://bel.brussels

// Migraines et acouphènes
Le samedi 30 mai de 14h à 17h, l'asbl Belgique Acou-
phènes invite à une conférence sur le thème "Migraines
et acouphènes : une affaire entendue?". Avec le doc-
teur Jean Schoenen (Département de Neurologie, ULg).
Prix : 8 EUR / 3 EUR étudiants
Lieu : Centre Hospitalier Citadelle (CHR), 
bd du 12e de Ligne 1 à 4000 Liège
Infos : 04/367.45.65 • www.belgiqueacouphenes.be

// Internet : gérer les risques
Le mardi 2 juin de 19h30 à 22h, Les Équipes Popu-
laires Namur organisent une conférence sur le thème
"L’Internet : les risques et les solutions".
Prix : 5 EUR (réservation souhaitée)
Lieu : Maison du travail, pl. l’Îlon 17 à 5000 Namur
Infos : 081/22.74.34 • namur@equipespopulaires.be

// Colloque CAP 48
Le mardi 2 juin de 8h45 à 16h30, l’ASBL Badje orga-
nise le 8e colloque annuel de CAP48 sur le thème
"CAP sur la participation - Rien sur nous sans nous /
Nichts über uns ohne uns". Présentation de projets,
d’études et témoignages en matinée. Ateliers de ré-
flexions l’après-midi. Accessible aux personnes à mo-
bilité réduite. Prix : 10 EUR
Lieu : Wolubilis, av. Paul Hymans 251 à 1200 Bruxelles.
Infos : 02/248.17.29 • www.colloquecap48.be

// Préparer sa retraite
Le mardi 2 juin de 19h30 à 21h15, la MC Saint-Michel
organise, en collaboration avec Énéo, mouvement so-
cial des aînés, une conférence sur le thème "Ma re-
traite en pleine zénitude : mon nouveau projet de
vie". Accessible aux personnes à mobilité réduite.
Gratuit
Lieu : CSC, rue Pletinckx 19 à 1000 Bruxelles
Infos : 02/501.51.98 • www.mc.be/bien-etre-bxl

// Lutter contre l'échec scolaire
Le jeudi 4 juin de 17h à 19h, le Groupe interdiscipli-
naire de recherche sur La Socialisation, l’Éducation
et la Formation (Girsef) programme une rencontre
sur le thème : "Comment faciliter l’adaptation de
l’étudiant à l’enseignement supérieur ? Comprendre
pour mieux agir". L'objectif est de lutter contre
l'échec en première année. Gratuit
Lieu : aud. Socrate, pl. Cardinal Mercier 10 à 1348 LLN
Infos : 010/47.20.66 • www.uclouvain.be/girsef  

// Ciné sexy
Le vendredi 5 juin à 20h, l'ASBL Centre d'Education à
la Famille et à l'Amour (CEFA) convie à la projection-
débat de "Speak". Pour les adolescents. Prix : 3 EUR
Lieu : voie des Hennuyers 3 à 1348 Louvain-la-Neuve
Infos : 010/47.28.61 • www.asblcefa.be

// Semaine du bio
La 11e édition de la Semaine du Bio se déroule du 6 au 14
juin. De nombreuses activités sont prévues à Bruxelles
et en Wallonie : visites de fermes, balades gour-
mandes, animations pédagogiques, ateliers de trans-
formations, actions points de vente, conférences et
autres…
Infos : www.semainebio.be

// L'homme 
qui plantait des arbres
Le samedi 6 juin à 20h, l'ASBL Amis de Jardin'âges
convie à un spectacle : "L'homme qui plantait des 
arbres". Sur le texte de Jean Giono, récit de Luc 
Vandermaelen et danse de la Cie Gladine (danseurs
porteurs d'un handicap mental). Prix : 10 EUR
Lieu : place Notre-Dame de la paix 5 à 5101 Erpent
Infos : 0473/66.16.36 • www.jardinages.be
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// Huntington et aidants-proches
Le samedi 6 juin de 9h à 13h, la Ligue Huntington or-
ganise une matinée dédiée aux aidants familiaux et
professionnels : "Maladie de Huntington – Probléma-
tique des aidants proches. Comment mieux aider les
aidants ?" Inscription obligatoire. Gratuit
Lieu : Hôpital du Beau Vallon, 
route de Bricgniot 205 à 5002 Saint-Servais
Infos : 04/225.87.33 • www.huntington.be

// Dépendance à l'alcool
Le samedi 6 juin de 8h30 à 16h30, l'asbl Synopsys or-
ganise une journée d’étude intitulée "Nouveaux pa-
radigmes dans la prise en charge de la deṕendance à
l’alcool". Cette journée s'adresse au personnel soi-
gnant en santé mentale, aux personnes touchées par
cette problématique et à leurs proches. Prix : 85 EUR
Lieu : av. de la Chevauvée 70 à 4121 Neuville-en-Condroz 
Infos : www.synopsys.be/formations.html

// Rallye des arbres remarquables
Le dimanche 7 juin de 10h à 17h, l’Écomusée du Pays
des collines organise son 8e "Rallye des arbres re-
marquables", un circuit de 58 km pour auto/moto/
vélo à réaliser muni d’un questionnaire-concours.
Prix : 8 EUR par auto/moto/vélo
Lieu : départ Plada 6 à 7890 La Hamaide (Ellezelles)
Infos : 068/64.51.55 • www.ecomusee.eu

// Fête de l'environnement
Le dimanche 7 juin de 11h à 19h, la Fête de l'environne-
ment de Bruxelles Environnement se tiendra à l'espla-
nade du Cinquantenaire avec pour thème le climat. Au
menu : une exposition interactive sur les enjeux du ré-
chauffement climatique, des jeux et activités pour en-
fants et plus de 70 associations prêtes à répondre 
à vos questions sur les espaces verts, la mobilité,
l'énergie, les potagers... Gratuit
Infos : http://www.environnement.brussels

// L'histoire des banques
Le dimanche 7 juin de 10h à 12h, dans le cadre du
"Procès de la Finance", Financité organise une vi-
site guidée à travers les rues de Bruxelles, à la dé-
couverte des origines des banques et de leurs ac-
tualités (inscription nécessaire). Prix : 4 EUR
Lieu : Muntpunt, place de la Monnaie à 1000 Bruxelles
Infos : 02/340.08.60 • www.financite.be

// Capitalisme, Kesako ?!
Le mardi 9 juin de 19h30 à 21h30, Attac-Liège orga-
nise une conférence pour comprendre le capita-
lisme et ses modes de fonctionnement. Entrée libre
Lieu : rue du Beau-Mur 48 à 4030 Liège
Infos : 04/349.19.02 • http://local.attac.org/liege

// La santé à Bruxelles
Le mercredi 10 juin de 14h à 17h, le Conseil Bruxel-
lois de Coordination Sociopolitique invite la minis-
tre Céline Fremault pour une rencontre-débat sur le
thème : "Politiques sociales et de santé à Bruxelles,
quoi de neuf ?" Gratuit (inscription nécessaire)
Lieu : PointCulture, rue Royale 145 à 1000 BXL
Infos : 02/511.89.59 • http://cbcs.be

// Fopes
En vue de constituer des groupes d'étudiants pour
l'année 2015-2016, la Faculté ouverte en politique
économique et sociale (Fopes-UCL) organise des
séances d'informations sur son master en politique
économique et sociale. Gratuit
Dates : le jeudi 11 juin à 19h (Fopes-UCL, local D144,
rue de la Lanterne magique 32 à 1348 Louvain-la-
Neuve), le mardi 30 juin à 18h (Moc-Ciep, bd Fleur
de lys 25 à 1400 Nivelles)
Infos : 010/47.39.08 • http://uclouvain.be/opes

//Ménopause
Le jeudi 11 juin à 20h, le service de Gynécologie et
Obstétrique de la Clinique et Maternité Sainte-Eli-
sabeth invite à une soirée sur la ménopause. 
Gratuit. Inscription obligatoire. 
Lieu : Clinique et Maternité Sainte-Elisabeth, 
pl. Louise Godin 15 à 5000 Namur
Infos : 081/72.05.97 •communication@cmsenamur.be
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Le gouvernement précédent avait décidé
d’étendre le tiers-payant obligatoire à tous les
soins ambulatoires pour les patients à faibles
revenus (Bim : bénéficiaires de l’intervention
majorée) et les malades chroniques, et ce à
partir du 1er janvier 2015. Ces patients ne paye-
raient donc plus que le ticket modérateur, la
mutualité remboursant directement le presta-
taire de soins. Une des premières mesures
prises par le nouveau gouvernement a été de
revoir et de limiter cette extension aux seules
consultations chez le médecin généraliste 
et  non plus à tous les soins ambulatoires tel
qu'initialement prévu. Aussi, les malades
chroniques ne sont plus concernés et la date
d’entrée en vigueur est reportée au 1er juillet
2015. Les projets d’amélioration de l’accès aux
soins ont donc été sérieusement rabotés. Mal-
gré cela, une partie du corps médical reste op-
posée à cette extension, même limitée, du
tiers-payant obligatoire.

Le tiers-payant rend les soins 
accessibles

De manière générale, la plupart des soins sont
remboursés directement aux prestataires: les
soins hospitaliers, les soins infirmiers à domi-
cile, les soins en maisons de repos, les ana-
lyses de biologie clinique, les examens de 
radiologie… Pour tous ces actes médicaux, le
patient ne paye de sa poche que le ticket mo-
dérateur et parfois des suppléments. Ce sys-
tème permet  aux patients de ne pas devoir
avancer l’argent pour des soins coûteux. Sans
cela, nombre de patients renonceraient à se
soigner, les prestataires éprouveraient des dif-
ficultés à être payés. Plus de 85% des coûts des
soins de santé sont directement payés par la
mutualité aux prestataires. Certains soins am-
bulatoires, entre autres les consultations et les
visites des médecins généralistes à domicile,
ne sont toutefois pas remboursés directement
aux prestataires, sauf pour les patients à fai-
bles revenus (Bim). En raison de leurs faibles
revenus, et pour éviter que le coût soit une bar-
rière d’accès aux soins, le médecin peut appli-
quer (il n'est pas obligé) le tiers-payant pour
ces patients. La différence est importante ! Soit
ces patients ne payent que le ticket modéra-
teur, un euro (si le patient a un DMG), et le mé-
decin envoie lui-même l’attestation de soins
directement à la mutualité qui le rembourse;
soit ils payent le prix plein de la consultation,
24,5 euros, reçoivent l’attestation de soins et se
font rembourser plus tard par la mutualité.
Avancer ou non le montant de la consultation
fait la différence.

L’accès aux soins reste pourtant 
problématique

Malgré ce dispositif du tiers-payant et l'enga-
gement pris en Commission médico-mutua-
liste de l'encourager, malgré des efforts de
simplification administrative, on constate au-
jourd’hui qu’à peine la moitié des consulta-
tions pour les patients à faibles revenus sont
facturées selon ce système. Pourtant, l’en-
quête de 2013 sur la santé des Belges révèle

Éditorial

La ministre fédérale des Affaires sociales et de la Santé, Maggie De Block, veut rendre 
les soins de première ligne plus accessibles. Au 1er juillet, toutes les consultations chez les
médecins généralistes pour les patients à faibles revenus seront en principe directement
remboursées par la mutualité au médecin. Ce dispositif de tiers-payant social obligatoire
est une vraie avancée. Pourtant une partie du corps médical est réticente.

Jean Hermesse // secrétaire général

que 9% des Wallons renoncent ou reportent
des soins à cause du coût. À Bruxelles, ce
pourcentage atteint même 22% ! Conséquence :
le report des soins de base risque, in fine, de
coûter plus cher en soins plus complexes. L’ac-
cès aux soins reste donc bien problématique
pour une partie importante de la population.
Étendre le tiers-payant aux consultations de
médecine générale pour les personnes à fai-
bles revenus, soit deux millions de personnes,
c'est améliorer l’accès aux soins. Mais au-
jourd'hui, près de 30% des médecins généra-
listes ne le proposent pas à cette catégorie de
patients.

La complexité administrative, 
une fausse excuse

Soucieuses de réduire les charges administra-
tives, et donc de faciliter le tiers-payant, les
mutualités ont développé et investi ensemble
dans de nouveaux moyens informatiques de
communication. Grâce à un réseau sécurisé
reliant les mutualités et tous les prestataires,
ces derniers peuvent vérifier en ligne les droits
des patients, leur statut… Ce réseau a aussi
permis la suppression de la carte SIS. Dès lors,
en pharmacie, la lecture de la carte d’identité
électronique suffit et permet de se connecter
au réseau intermutualiste de manière fiable et
rapide. Au cours du seul mois de mars, ce ré-
seau a été consulté plus de trois millions de
fois pour vérifier les droits des patients. Grâce
à ce réseau et à l'usage de la carte d’identité,
on réduit aussi fortement les risques de fraude
(par exemple: sur l'identité des personnes, sur
la facturation de prestations non réalisées).
Prochainement, les médecins généralistes
pourront facturer les consultations en tiers-
payant de manière électronique, les attesta-
tions papier seront supprimées et honorées
dans les 15 jours. Ils devront aussi remettre un
reçu au patient et communiquer toutes les in-
formations à la mutualité, tel que l'impose la
loi sur la transparence. La facturation électro-
nique remplacera progressivement les attesta-
tions papier, bien qu'il soit nécessaire de lais-
ser un temps suffisant (on parle de deux ans),
pour que les firmes de logiciels s’adaptent à
ces nouvelles modalités et que patients et mé-
decins les apprivoisent. La complexité admi-
nistrative devrait se voir simplifiée grâce  à ces
développements informatiques, ils facilite-
ront l'application du tiers-payant.  

Trop de patients à faibles revenus renon-
cent à des soins de base à cause du coût.
Avec le tiers-payant, il est possible de lever
la barrière financière. La Mutualité chré-
tienne est favorable à rendre le tiers-pay -
ant obligatoire pour les consultations chez
le médecin généraliste et rendre ainsi les
soins plus accessibles pour les patients à
faibles revenus. Ensemble, avec toutes les
mutualités, nous nous engageons pour
simplifier les procédures administratives
au bénéfice des prestataires et des pa-
tients.  

Le tiers-payant, 
une avancée sociale
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